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CHAPITRE VIII

NOUVELLE INCARNATION DE BAL­
THAZAR CARCASSOU

Loraque Fil-de-Fer eut 1 joué à Placido 
pour su débarAsaer de lui, le tour que l’on 
sait, il so dirigea, en côtoyant toujoura la 
Sèvro, vera un immense rocher qui se 
dressait à quelque distance, sur le versHiit 
du coteau.

Ce rocher, couvert de mouene, éiner- 
geait d'un fouillis d'arbustes et de plantes 
tauvages qui en cachaient presque com­
plètement la base. Après «'êtreassuré que 
personne ne Pépiait, Balthazar, écarta» 
les braucheB qui entravaient ; sa marche 
entru délibérément dans le taillia. Parve 
nu au pied même de l’énorme bloc de 
granit, il ee baissa un peu et, saisissant 
line lourde pierre plantée debout contre 
le rocher, comme un menhir, d’un vigou­
reux effort il parvint à Ja'renverser. Alors 
apparut une excavation profonde dans la­
quelle il descendit en he courbant. C’était 
une grotte souterraine, une sorte de caver­
ne creusée dans le sol, d’environ dix pieds 
ourrés et dans laquelle Carcassou, obligé 
de ne plier presque en deux pour y péné­
trer, pouvait se tenir debout saus aucune 
gène.

L'ex-forçat connaissait à merveille le 
puys pour l’avoir autrefois habité, avait 
découvert cette cachette dans laquelle il 
déposait alors ses engins de pêche et de 
braconnage.

Après avoir allumé une Jauterne sour­
de, Fil-de-Fer jeta sur une table sa bulle 
de colporteur, puis ouvrant une malle 
pleine de costumes, de fausses barbes, de 
perruques, il se mit en devoir de se trans­
former des pieds à la tête.

L’u miroir ébréché était suspendu daus 
un coin. C’est la qu’il se grima, après 
avoir préalablement no-é ses moustaches

Cn quart d’heure plus tard, Balthazar 
avait complètement changé de phy.siono- 
munie.

Co n’était plus l’être quasi fantastique 
apparu, sur les bords de la 5?èvre, au pè­
re Bruneteau et a Maurice Gérard, ni le 
colporteur qui elfrayait si fort Placide.

Le Aléphisiophéles, noir comme l’aile 
du coroeau et jeune, avait fait place à un 
commis-voyageur blond d’une quarantai­
ne d’années, barbu et portant lorgnon. 
Au lieu de la blouse bleue du marchand 
ambulant, une jaquette marron. Il y a 
mieux : Fil-de-Fer n’était plus Fil-de-Fer 
un paquat de ouate, habilement appliqué 
au creu de l’estomac, le dotait d’un com­
mencement d’embonpoint qui eût achevé 
de déroute le poiicnr le plus habile.

L’ex-forçat compléta bon travestisse­
ment en s’insérant dons un vaste ulster 
qui lui tombaient jusqu’aux pieds, puis, 
après avoir jeté un coup d’œil circulaire 
à l’oritice de la grotte, il sortit, remit en 
pince In pierre qui dissimulait Rentrée Je 
► a cachette. <■-» les coudes au corps, au pas 
de oourse, enfila les entier qu i conduis iit au
loiO. *

Un quart d’heure plus tard, il arrivait 
au village de la Gélinière où il connais­
sait, tout il Rentrée du bourg, un fermier 
qui possédait un excellent ^cheval.

Ou sait maintenant quel était le con­
ducteur du cabriolet qui avait si fort in­
trigué M. Grégoire.

CHAPITRE XI

TOUJOURS DANS LA NUIT

A ouzo heures juste, M. Grégoire arri­
vait sur la place «Bretagne. La foire y 
battait son plein. De tous côtés éclataient 
les musiques des baraques, orgues a va­
peur, fanfares des cirques, des théâtres 
des musées de cire, quo traversait l’aigro 
boniment des pures s'essoufflant s’exté* 
uuant pour amuser lu foule des badauds, 
arrêtés bouche béante devant * les toiles 
des ménageries, les draperies où s’étalait 
en lettres gigantesques et polychroniées, 
Reloge des femmes torpilles, gérâtes, 
monstres, toute l'attraction mystérieuse 
des conceits tunisiens, marocains, des 
tirs, des panoramas et îles galeries de cri* 
minois; célèbres.

Jouant) des coudes, le châtelain de 
Saint-Gilles traversa l’allée principale où

foule compacte des curieux rendait très 
di Hi ci le la circulation, puis tournant brus­
quement à gaucho, il s’enfonça dans une 
alléé située au coin do la place.

C'est à ce point précis (pie commence 
le ouartier conuu il Nantes sou3 le nom 
de Marchix. A. l’époque où se passe notre 
récit, ce quurtier—qui depuis a bien chan­
gé—n’était qu’une agglomération do rues 
tortueuses,sales, infectes, sur lesquelles 
s’ouvraient, ça et là, des cours immenses 
habitées par une population iuterlope qui 
vivait on ne savait comment, grouillant 
tout le jour daus la bouc et le fumer, cou­
verte de vermine, crasseuse, repoussante : 
autant de cour* des miracles ou l’on au 
ra:.t cih voir revivre les fraucs-mitonx, 
malandrins et loqueteux du moyen fige.

Les boutiques étaient sales et avaient 
un aspect misérable. Beaucoup de caba­
rets borgnes dont les vitres, couvertes d'u­
ne épaisse couche de crasse, ne laissaient 
filtrer A l’intérieur qu’une lumière avare, 
atténuée encore par des rideaux de caliot 
muge qui défiaient l'œil du curieux et 
abritaient contre toute indiscrétion des 
pussants les habitués de cee bouges.

A centre même du quartier, un étran­
ger se fût perdu dans l'inextricable dédale 
des ruelles se repliant les unes sur Jes au­
tres, tantôt élargies, tantôt rétrécies par 
les caprices des architectes de jadis que m* 
controiiait aucun arrêté de la polic/ni dt

la municipalité. Au milieu du chemin, 
entre les pavés pointus et inégaux, ser­
pentait un ruisseau tortueux dans lequel 
croupissait une eau stagnante, verdâtre, 
exhalant des miasmes pestilentiels.

La plupart des rez-de chaussée que n'oc­
cupaient pas des aubergistes, étaient lia 
biles par des brocanteurs. Le Marchix 
était le temple du bic-A-brac. Et il ne fal­
lait, eu effet, rien moins que l'uttra t d’u­
ne vieille médaillé ou d'un bibelot rare, 
pour attirer dans cet inextricable fouillis 
do maisons—A pignons inclinés les une 
vers les autres, comme des aïs nies au dos 
voûté,—d’élégants promeneurs, d’enragés 
collectionneurs, de forcenés antiquaires, 
qui,—amenés là, par leur pasDat domi­
nante, des plus riches quartiers de la vil­
le,—croyaient entrer dans lVnfer, s’enfon­
cer dans les ténèbres, lorsque, surmon­
tant des répugnances en tout autre cas in­
vincibles, ils s'engagaient dans le Marchix.

La maison dans laquelle avait pénétré 
M. Grégoire, possédait deux issue- . Entré 
du côte de la place Bretagne, Je Bachelier 
sortit du côté du Marchix, mai* il aurait 
fallu pour le reconnaître sous son nouvel 
accoutrement, les yeux de lynx du plus 
perspicace des policiers. ’ .

Comme Balthazar, le châtelain de 
Saint Gilles s'était travesti et grimé d’une 
merveilleuse façon. Il portait un complet 
à carreaux gtis et bleus, émit coiffe d’un 
chapeau de feutre noir à fond plat, et te 
nuit dans ea inaiu une canne de jonc à poi­
gnée d’ivoire qui recelait dans son four 
reau lu lame triangulaire d’un stylet d’a­
cier.

Plus de perruque grise : des cheveux 
roux taillés très couita et de longs favoris 
également roux, encadrant la tète la plus 
britannique qu’il fût possible de voir : tête 
de mylord ou de marin, posée sur les lar­
ges épaules (pie l’on suit et vissée dans un 
cou de taureau.

M. Grégoire venait à peine de s’engager 
dans la rue du iMarchix, quand il fut heur­
té violemment par un individu de haute 
taille, portant lorgnon, qui s’uvançait en 
sens inverse et semblait avoir fêté plus 
que de raison la dive bouteille.

— 1 - h ! dites donc, l’homme, grommela 
le châtelain, vous pourriez bien faire at­
tention 1

L ivrogne ne répondit que par un gro­
gnement et, toujours titubant, poursuivit 
sa route. Mais, arrivé à un endroit où la 
rue dessinait une courbe, il s’aplatit brus­
quement contre une maison et resta im­
mobile, se dissimulant dans l’ombre, eui- 
vunt du regard l’individu qui venait de 
1 apostropher. Rnis, quand il jugea sans 
doute qu’une assez grande distance ie sé­
parait île lui, reorous.-ant tout à coup 
chemin, il se mit à le liler, eu prenant les 
plus grandes précautions. Les |circonstan- 
ces, d’ailleurs, favorisaient singulièrement 
Rhomtn*» au lorgnon : la nuit était très 
noire et les rares réverbères, allumés de 
loin en loin daus ce quartier déshérité, ne 
jetaient qu’une lueur jaunâtre et vacil­
lante comme celle d’une veilleuse «pii vu 
s’éteindre.

Arrivé au bout de la rue du Marchix, 
M. Grégoire s'engagea duns une allée 
étroite et sombre, située »>rès d'un petit 
café dont ht porte, quand elle s’ouvrait, 
échapper par bouffées épaisses un air su­
turé de tabac et dulcool.

L homme au lorgnon suivait mainte­
nant d'assez près M* Grégoire.- Lorsqu’il 
le vit disparaître dans l’allée, il s’arrêta 
d’abord et sembla réfiéebir. Mais son in­
décision dura peu et, quelques secondes 
plus lard, il entrait délibérément dans le 
cabaret.

La salle ou il pénétra avait la physio­
nomie banale de toutes les pièces du mê­
me genre. Au fond, le complaire, derrière 
lequel trônait une femme grasse et rouge, 
en cheveux,qui semblait âgée d’une cm 
quan mine d’au nées.

(A suivre)

Les fetes jubilaires
Le sermon de M. l’abbe 

C. Roy a la basilique
Mes frères,

Quand le roi d'Angleterre, ail jour* 
de sou avènement officiel, reçoit sur 
sa tôle la couronne que lui ont léguée 
scs prédécesseurs, les nobles lords qui 
entourent le tr«*»i)i», s’approchent du 
nouveau monarque, portent avec res­
pect la. main sur cette couronne, et 
dans le vieux français de < lu ilium ne. 
ils prêtent ce serment solennel, “Je 
maintiendrai. ” Il semble qu’il ce mo­
ment. c’est tout... le peuple anglais, 
dans la personne des vieux gardiens 
de l’empire, (pii proteste de sa fidélité 
à la dynastie et ù ses antiques tradi­
tions.

Mes frères, il y a (JO ans. c’était, une 
jeune femme que la Providence appe­
lait ù recueillir l’héritage do la maison 
de Hanovre. Née d’un sang qui mena­
çait de faire rare, portant déjà sur 
sun front de 18 ans de couronne d’uiw 
jeunesse vertueuse, elle vnait dans le 
vieil abbaye de Websmlnstr y ajouter 
la royale couronne des ancêtres.

Ce jour là connue autrefois, les no­
bles lords portèrent la main sur ce 
diadème qui ne faisait pas lléelilr un 
front si jeune, et Ils répétèrent la 
vieille formule, normande : ”Je main­
tiendrai.” AloRs. cette jeune reine, 
unissant à la. grâce de sa personne la 
majesté royale, debout sur ce trône 
dont elle était, le plus bol ornement, 
tenant, daus sa main le sceptre de 
Guillaume IV, dut entendre au fond 
de sou âme ce cri de la lopaulé britan­
nique renvoyé jusqu’à elle par tous les 
échos de l'empire. Les rivages de la 
Tamise et de R Indus, les Ilots de 
l’Orange et du St-Laurent retentirent 
des mêmes acclamations ; toutes les 
colonies «’unissent A la. métropole 
pour sîiluer reine d’Augletertv et. d’ir- 
tnude très haute et très puissante 
princesse Victoria, llère du nom.

Mes frères, il vous en souvient, les 
Cnuadlens-frauçals traversaient alors 
une des périodes des plus critiques de 
leur histoire. 1a»s lougs, retard s appor­
tés par le gouvernement royal û faire 
justice à vos réclamations, avalent 
exaspéré plu* d’un défenseur de nos 
droits ; Rimpatleuce avait souillé dans 
un coin de notre province une ardeur 
jusqu’alors inconnue. L’incendie y 
alluma bientôt ses feux, le bruit du 
canon fit taire la voix dos rebelles, et 
le Canadien se demanda avec inquié­
tude s’il porterait longtemps encore 
un joug qui pesait à ses épaules. Ce- 
m'udant. nous le rappelons aujour­
d'hui d l’honneur de l'Angleterre et. de 

4*siguste Souveraine, sous ce règuo

bienfaisant, les nuages sombres sVn 
sont allé (ii* notre, horizon, l'avenir de 
notre race nous a paru plus assuré et 
après soixante années d’une vie poli­
tique plus large et plus Indépendante, 
voilà que pour attester notre fidélité, 
nous nous unissons au trois cents mil­
iums de sujets anglais qui sur tous les 
points de l'empire célèbrent aujour­
d’hui ce glorieux anniversaire : nous 
nous retrouvons dans ces temples où 
priaient nos vieux pères ; hier encore, 
par ordre de l’autorité diocésaine tou­
tes nos églises paroissiales, les voûtes 
de cette Basilique, antique témoin de 
nos combats pour la liberté, retentis­
saient des (‘hauts de l’action «le grâce. 
Tous ensemble prosternés aux pieds 
du Dieu de la patrie, nous lui deman­
dions de bénir les derniers Jours d’un 
règne dont nos pères avaient, sous ce 
ciel, ensanglanté l’aurore, d’accorder 
longue vie à une Reine qui par sa puis­
sance et sa vertu commande lu véné­
ration de ses sujets et du monde entier 
de faire (pu* celte tête chargée de che­
veux blancs porte longtemps encore 
les joyaux de la couronne d’Angle­
terre.

La Société St-.lean-Baptiste de Qué­
bec. afin de donner nu témoignage 
non équivoque de sa loyauté, a voulu 
faire coïncider notre l’été nationale 
avec ce grand jour des réjouissances 
Jubilaires : elle a désiré qu’une voix 
sacerdotale s’unit à elle pour affirmer 
sa fol et son patriotisme.

Mes frères, je ne viens pas vous tai­
re mi long discours : Je n'oublierai pas 
qu’on ne m’a demandé qu'une courte 
allocution, et j«* m’efforcerai de rester 
dans les limites qu’on m’a tracées.

Hermetic/, moi seulement de vous 
dire, comme il eonvicui au prêtre, la 
raison de cette loyauté dont nous som­
mes fiers. A d’autres il appartiendra 
d'évoquer aujourd'hui eu faveur de 
cette thèse le progrès des institutions 
civiles et politiques, accomplir pendant* 
ce règne dont nous voudrions prolon­
ger h* soir glorieux. Rour nous, vous 
élevant par la foi au-dessus des choses 
«pii passent, nous ehciclions et nous 
trouvons dans cette foi même la ga­
rantie de notre loyauté, comme le prin­
cipe d»* toutes nos grandeurs.

< >11 ne h* pensa pas toujours ainsi, il 
vous en souvient. L’Augleterr.*. qui 
pendant re« deux derniers sièulos.sem­
ble avoir entrepris, comme mit reluis 
l’empire romain, de soumettre l'uni­
vers à sa domination, crut d'abord 
comme l’avait fait celui-là. qu’il lui fal­
lait pour réaliser ses rêves d’ambition, 
détruire les institutions des peuples 
vaincus. »*i leur inq>oser le foi («t les 
moeurs du vainqueur. Semblable pru- 
jet est chose assez facile quand on 
s'attaque à uni* société vieillie, tombée 
dans la décrlpitilde : Quand Home ont 
envoyé Scipion conquérir l’Afrique, les 
vieux sénateurs, les demi-dieux de La 
République assemblés dans leur saiio 
tnuire, purent entendre par lû la mer. 
s’écrouler l’édifie»» branlant des insti­
tutions de Carthage. Mais il n’en va 
pas ainsi quand ou s'attaque à une 
société jeune et pleine-d'un»» sève gé­
néreuse : on peut la vaincre, on ne 
peut lui Inoculer l’esprit des vain­
queurs I Ne resta-t-il que To.ooo 
homines debout sur les ruines de la 
partie, c’en est assez pour résister à 
lu transformation religieuse et natio­
nale !

Gr. un jour, nos pères nous Pont ap­
pris. sot* nos rivages et dans nos cam­
pagnes. on entendit rugir le lion bri­
tannique : il secouait sa crinière, et 
essayait de déchirer la proie que lui 
avait abandonnée le hasard des ba­
...... es. Ils -talent 70.000 (pie l’Angle­
terre voulait convertir à ses moeurs 
«*i à sa foi. Mais le peuple canadien 
plein de gloire déjà par son passé che­
valeresque. ayant aux velues du sang 
«le la France, fort, surtout de sa jeu­
nesse même, entreprit une lutte qui 
devait lasser ses nouveaux maîtres ; 
cette lutte fut laborieuse ; mais après 
de longs et généreux efforts.il nous t ut 
permis à jamais d’inscrire sur nos ban­
nières, témoignage triomphant, ces 

mets qui résument l’histoire d'un siè- 
ele «ù demi de vaillants combats : 
"Nitre langue, nos institutions et nos 
lois ! ”

Gr, parmi ces nobles épaves arra-1 
chéos aux Ilots de la conquête, la loi 
catholique, cette fol qui nous était plus 
chère que tout le reste ensemble, «le­
vait être, contrairement à ... *

moiileux concours l’orme la Société ; 
mais parce que lu multitude ut* peut 
être ù elle-même son maître et sou 
guide, l’ordre n’existant pas là oû 11 
n’y a pas d’unité de direction, elle 
confie à un .seul ou à quelques uns. se­
lon sou tempéramment. cci. * autorité 
dont elle ne iw*ut être sans danger 
pour elle-mêii^*, le dépositaire. Et 

alors, qu’il s'appelle consul, roi héré­
ditaire, président, où le Conseil des 
Dix. c’est lui. l’élu de la nation qui 
porte désormais dans la main h* seepte 
du pouvoir, et sur sou front un rayon 
de lu Divinité. Et qui que v.Mls soyez, 
que vous lui apparteniez par droit de 
naissance ou par droit de conquête, 
vous êtes tenu de vous incliner de­
vant cet nomme, parce que cet homme 
est sur la terre l'ambassadeur (!•* Dieu. 
Mes frères, c'est ainsi que la foi. su­
prême régulatrice de nus actions, saisit 
l'homme dans les manifestations «U** la 
vie publique, lui montre Dieu dans les 
chefs de la société et eu fait Rassuré 
rein pot# de toute autorité légitime.

Ainsi l'Eglise,société spirituelle char­
gée par Dieu d'enseigner les sociétés 
civiles a toujours délilni la théorie du 
pouvoir.et a toujours déclaré que celui- 
là n'est pas complètement loyal à Dieu 
« 1111 n’est pas lhh’-lo à l’autorité que 
Dieu a établie sur lui. Lo évêques de 
Québec, toujours en communion d’idée 
et de sentiment avec le Siège d(

avec Tôble (ch. XIII, l.’i à 17> les futu­
res grandeurs de uni patrie. " Luce 
splendhhi fulgebls” : O peuple Cana­
dien, tu brilleras d’une lumière écla­
tante. «*t tu seras chéri do tous les peu­
ples. Jusqu'aux extrémités de la terre. 
Les nations viendront à toi des climats 
les plus reculés ; et Rapportant des 
présents, elles adoreront en toi le Soi­
gneur. et considéreront ton sol comme 
une terre sacré»», t’ux qui t méprise­
ront seront maudits, ceux «pii te uoir- 
ciront de leurs blasphèmes seront cou­
da mués, ceux qui t'édilierunt seront 
bénis ! Rour toi. «à peuple, tu te ré­
jouiras dans tes enfants, parce que h* 
Seigneur lus bénira tous, et qu'ils se 
réuniront tous en lui.” Alusi-solt-il.

VjUNYON l
Nous avons un assortiment complet de REMEDES* 
MUNYONS quo nous offrons aux prix suivants:

ACADÉMIE de MUSIQUE
i>i: «iuëkskc

Siège
Pierre, ont toujours cuselgué à leur 
peuple (-es principes nécessaires à l’or­
dre social. Leurs successeurs actuels 
dans I»» gouvernement de l’Eglise ca­
nadienne n'ont pas dérogé à cette mis­
sion. »-t dans une ndress»» «pii restent 
connue mi monument de notre littéra­
ture ci <!»• notre foi patriotique, au 
nom «1* - fidèles commis à h*ur sollici­
tude pastorale, ils mit fait parvenir 
jusqu’au pieil du trône, av»»<- fis res­
pectueux hommage d»* leur admiration 
l’assurance d’une loyauté «pii ne s'est 
jamais démentie.

Nous pouvions donc ntürnier que 
c’est notre foi catholique «pii devait 
être pour l'Angleterre la plus sûre ga­
rantie de notre loyauté. D’ailleurs cet­
te foi «m l«*s obligations qu'elle impose 
ont fait la force du peuple canadien 
apr»'-s fi*.- jours sombres de la défaite 
Par si R Eglise prêche la soumission 
aux pouvoirs constitués, elle n’étoulK» 
pas la flamme sainte du patriotisme : 
elle sait trop bien, pour cela, l’alliance 
étroit»* «pii existe entre la liberté poli­
tique et la liberté religieuse. Mais cette 
liammc. qui à raison même d»* son in­
tensité. a besoin d’être» dirigée, elle l a 
entretient au foyer ilu jieuple. elle eu a 
surveillé l'action, comme on entretient- 
comme on surveille le feu d’un sanc­
tuaire : elle R a contenue dans les limi­
tes d'une sage prudence, elle a pensé 
surtout (pie dans 1(* coeur du jeune 
Peuple canadien il y avait place pour 
les deux plus nobles sent lueL‘tt.s qui 
puisse s'y dévc]opjR»r. (pie la loyauté 
et la liberté, comme doux soeurs qu'u­
nit un même son. pouvaient s’y don­
ner un amoureux baiser !

Intimement nui à son clergé qu’il 
prit pour guide ci consolateur, fi* peu­
ple cnnndleu a souffert avec um» pn- 
tienc* héroïque »*t um* étonnante vi­
gueur «I»* caractère les mallieurs «fi» sa 
destiné»» : et parce qu'a lors il fut plus 
magnanime «pu* scs- maîtres, il a gran­
di d** toute la mesure des persécutions 
qu'il eut à endurer. Et l’agitation paci­
fique mais constante qu’il entretint 
toujours pour occuper la métropole «fi» 
ses légitimes revendications procla­
ment tout ensemble sa foi robuste, sa 
loyauté sincère, et son patriotisme in­
fatigable !

Gr/b*c à Dieu, il ne reste plus «fi» ces 
Jours «pu* je viens de rappeler que le 
fortifiant souvenir. Nous vivons heu­
reux a l’ombre du drapeau hriiauni- 
qiJ»» ; fi» lion ne rugit plus, et nos riva­
ges m» retentissent que des chains «fi­
la reconnaissance. Désormais il ne 
lient qu'au bon vouloir de tous pour 
que nous vivions eti paix sur ce sol «fi­
la patrie: mais seul aussi riipivlnus- 
tious fi* bien. 1«» resjH'ct (fi* tous l»»s 
droits peut assurer l'iiorumnie des 
volontés.

Quoiqu’il arrive et qtu» l’avenir nous 
réserve, permettrez-voit* à ma faible 
voix d»» faire entendre un dernier mot.

Comm c'est la foi «pii fut la garantie 
de notre fidélité, e’est elle encore et 
elle seule «pii sera fi* principe de toutes 
nos grandeurs. Un peuple n’est«lit en

un pose, est

LUS CO'S COU it> DU )9'J7 auront lieu à Mont- 
roui, VKXUUKbl.lo VINdT-CINüUIKME 
jour de JUIN prochain# a l'Ecolo du Pla­

teau, rue Ste*C;itherine, a 9 heures ;u ui.

PROGRAMME
Orguo.—3e elasso : Andante reltgloRO de la 

le uonatoop. Gô(Edition Peters). Mendelssohn.
‘Je dusse: *Je prélude, op. 37. (Edition Peters) 

Mendelssohn.
lcru cia.-ho : lèro sonate (premier mouve­

ment), op. Üô (Edition Peters), Meudclssohn.
Piano,—3o classe : Sonatine (premiere par­

tie). No. Sdn premier volume des Sonatines do 
Kuhlan. No. 715 •• do l’édition Peters.

lie «fiasse : Sonate, (premiere partie)- ’‘La 
Parodie”. Cramer. Edition Schott.

1ère dusse* : Sonate (première partie), cn mi 
bémol majeur, op. 7, liecthovcn, (Edition 
Colin).

Lectured première vue et examen furla 
théorie de ia iniisioue.

Violon.-—3eclasse : Nocturne on re m neur. 
No. S, édition Peter.-», Vol. 'J 12.S Field.

'Je dusse : Huntanco, op. 4J (No. 1 des feuilles 
d'album). Vieuxteriipj.

1ère classe : Andanle et iwlcgretto final du 
-4c Concerto de Vtoiti. (Edition Schott).

Violoncelle.—2e dense: Larghetto. Mozart. 
1ère classe : Concerio de U. Golterinanu. op. 

51. les deux premiers mouvements.
Lecture à première vue et examen sur la 

régit irai Ion et le plain chant.
Harmonie.—Commuante et dissonante natti 

relie, appliquée au piano.
Chant.—Soprano, “ With verdure clad " 

Création. Haydn 
Ténor.—Air «le Joseph. Méhul. 
liasse.—Boiling in foaming billows.
Créât ion.—llayd n.
H xn m en sur le solfège.

CONCOURS SPECIAUX
Dos concours spéciaux pour le titre de Lau­

rent Feront ouverts en faveur dos porteurs de 
diplômes de première classe.

PROGRAMME
Orgue.—Prélude en mi bémol majeur. I3acb. 

(Edition Augener). Vol. 9332.
Piano.—Carnaval à Vienne, op. î*. Schu­

mann. Edition Peters No. 2327.
Harmonlo.—'Théorique et pratique.
N.-H.—Le» concurrents pourront prendre 

leurs inscriptions u la galle, le matin môme 
des concours.

D. DUCHARMK.
President.

JÜS. A. iïKFOV.
12 avril 1597. Secrétaire.

Ven de Chassaing
ni-D!o»:««Tir

Prescrit depuis 30 ans 
CONTRE LIS AFFICHONS LES TOUS DICBSTITiS 

Paris, 6, Avenuo Victoria.

msmtfi ;/r

La Phosphatine Faliéres”
est l'aliment le plus agréable et le plus re­
commandé pour les enfant, «lès 1 âge do 6 
à 7 mois, surtout au moment du sevrage 
et pendant la période do croissance.

Facilite la dentition, assure la bonne 
formation «les os, provient ot arrête les dé­
fauts de croissance, empêche la diarrhée si 
fréquente chez les enfants.
I arls, G, Avenus Victoria et «lftns toute? Pharmacie*.

principe tk> loiilos k-s lidêlïiOs." iJ à.Mo ' “{«H»™*11'*.
b*11* lequel l esprt j snum»s di» Riiiilustrii» tu» peuvent rotn- 

’ * _* {} '* ^ :l vôt'itc, est pincer ccttc fin nécessaire—et i»ortant.

In puissance matériel h

CONSTIPATION
GudntùD par U 

| Veritable

l’acte suprême •!«* la loyauté.
II établit d’abord cupv l’individu et 

Dieu le seul rapport de dépeinfinme 
qui eonviemie fi la créature mise en 
regard de sou créateur. Mais si 1 in­
dividu. connue tel.est tenu d’être loyal 
à Dieu cette obligation le poursuit cii-

teutc grandeur qui n’y conduit pas ne 
saurait être une grandeur véritable», 
elle s’évanouira tôt ou tard, selon que 
Dieu l’aura décrété. Au r«»st«». fi» pro­
grès par fi» christianisme n’est-il pas le 
plus fécond et le plus durable •_

Et les sociétés chrétiennes, pour
core dans la société où il vit. Car j être l'rauefioineiit oh rétieu lies, sera ion t- 
Rliomtne n est pas seul, oit (pu* Dieu elles conduntné.s à une humiliante in-
l’alt placé. La Providence a fait naî­
tre »*t grandir autour de lui des frères 
vers lesquels il s»* sent une irrésisti­
ble inclination, ("est Dieu qui en «lé- 
posnnt au fond (fi* nos Aines c»(» b(»scln. 
cette nécessité où nous sommes d’en­
tretenir comnietve avec nos sembla­
bles, n créé lu famille ot la société. Il 
on est donc le maître connue il Rest 
de l’individu : ("est pourquoi l’Indi­
vidu comme membre de la famille et 
comme membre de la société, et à quel­
que degré qu’il si* trouve placé dans 
l’échelle sociale, est tenu d’être loyal 
à Dieu—L'acte de fol doit donc rayon­
ner de l’individu dans la famille, «fi* la 
famille dans la société.

MîWs voilà que cette obligation mo­
rale devient fi» plus grand soutien des 
IKUtvoIrs public».

Dieu en effet, invisible esprit, habi­
tant une lumière inaccessible, suivant 
l’expression de St-Raul G Tint. 7.1 R»), 
avait besoin pour atteindre les hom­
mes d’une façon qui fut en rapport 
avec leur condition de nature, d'ins­
truments visibles à tous, dont 11 se 
servit pour gouverner la société. Dieu 
échappe trop a ucs sens, les desseins 
de 1 nomme sont souvent trop pervers, 
pour que nous puissions vivre en bon 
accord sous l’action divine, immédiate 
et Invisible : Il faut un chef visible 
A la société politique comme' a la so­
ciété religieuse. L'autorité est nlom 
descendue des hauteurs de son origine. 
Dieu l’a déHgnée aux homme» : elle 
a passé par cette multitude dont-Rhar-

léflorin'». Mais qui «loue pourrait sou­
tenir (vt étrange paradoxe V Qui donc 
pourrait alliiner que la î«»i est Renne- 
mie aveuglé de toutes les nobles aspi­
rations vers fi» progrès cl la lumière V 
1/ltouimc serait-il donc plus faible 
parce qu’il serait appuyé sur fi» bras 
de Dieu V son intelligence moins ou­
verte parce qu'elle serait placée eu 
face d’horizons plus étendus V sou 
coeur moins généreux parce qu’il brù 
lcrall d’une tlutnme plus pure V Oh I 
non, fit foi. au contraire, comme cette 
colonne brillante (pii guidait fi» peuple 
hébreu dans la nuit du désert, conduit 
sûrement les j/cuples chrétiens à tra­
vers les ombres de lit vie présente, 
vers les terres promises aux efforts 
persévérants de l’iiumauité.

Occupons-nous donc, comme indivi­
dus. et comme membres de la Société 
d’être tout d’abord fidèles à cette fol 
vsalnte.—- Ego sum Via. \ erttaa et. 
Vita : quand Jésus déchirait aux juifs 
cette sentece. Il indiquait en même 
temps la route sur laquelle doivent 
s’il veut uivr toutes les sociétés. Sur

Su.s ce chemin qu'est le Christ. ” Ego 
sum Via.” elles rencontreront ln Vé­
rité : “Via. et Veritas” ; elles s’eu nour­
riront comme d’un aliment divin, et 
In Vérité leur donnera la vie : ” Via, 
Veritas et Via”, les fera libres et vrai­
ment prospères.

Que le peuple Canadien marche dans 
ces sentiers, et j’entrevois déjà pour 
lui les glorieuses destinées promises 
par l'écrituru A toute cité fidèle. 011 I 
Inl8ôez-moi, en termluant, prophétiser

\Q°U* 
Uxatlfl

cAour w' *nr, de s»Tear 
du ° ' agréable, facile à preodre.| 

_rarl»t 6, Av. Victoria o ton>« Pharmtc'**.

ŒtrüoemâB
COPYRIGHTS.

CAN I OBTAIN A PATENT? For» 
promut npawor ami un hom».«t oplnlo»», wrCo 
ni UN N A: CQ., who Imv* hmt uoorly ilhy y oars’ 
rxttcrlcnro In tbo caîrni Luftlncti*. Comtnunir^u 
Rons strictly oonfl(l(*niKI. A Uuudbonu of In« 
formation concorntntf l’nCmiH and how to ob- 
fntn thntn sent tree. Abo a cctak’tuie of lacchun- 
Icui nn«l sclontlflc book-» sont free.

Catents taken through Mutin ft Co. rooetva 
spucinl notion In tho Sel outille American, anu 
thus aro brotuht widely before the jmbllc.wlth» 
out «»*t to tbo Inventor. This snlondld ynprr, 
issued weekly, clccant ly illustrât«>d. bM by jar tho 
lurjrwt circulation of Any eotcntUlc work In the 
world. S3 a year, fnjnnle copies sont freo.

KulMlnir EQitloti, monthly, fi’J) a year. Slnple 
fonlo», *25 eontH. Kvory number contains beau*

tlful pint oh. In colors, and phot nymph» of ne«f 
iOiisoH. with )dans. enublTiiif buildurs to show the 
Intcst «lealtfnsTmd seeuro uontrnct.t. Address 
A1UNN L CO.. NEW ÏOlUû 3(il ÜUOADWAY.

Guérison gg

DIABÈTE
LE VIN
ÏÏRAN’É

“ 'Br. par jour

•ofesass—*

Grandeur <lc 25 c(h pour 1$ cU 
Grandeur de 50 cts pour ÜG eu 
Grandeur de $1.00 pour 72 c(h

Et encore une réduction sur ces pyix pour les 
achats d'uu quart do douzaine et plus.

Pharmacie «le la CHOIX HO <AE
.'COIN DES HUES ST-JEAN ET DU PALAIS 

10 mars 1897.

Pour la Ville et la Campagne
[Petits “Pouvoirs n. VaPeur.

S

L’engin et la Bouilloiro debout sur un môme socle en 
fonte. Portatif conimo un poêle. Indispônsable dans 
une'bouticue de charron, forgeron, menuisier, meubliers 
imprimeur et autres. Pour §180.00, vous aurez Je tout 
prêt à marcher.

AUSSI : ENGINS 
et BOUILLOIRES, 
pour manufactures 
et scieries,de toutes 
dimensions. Machi­
nes de toutes sortes

gour travailler le 
ois. Turbines à 
l’eau et appareils 

et fournitures pour 
fromageries et bear 
reries. Huiles,Cour­
roies do cuir et de 
caoutchouc, Pou­
lies, etc.

g

•*■•***

CHS. A.. PAQUET
No. 11, RUS ST-ANTOINE. B.-V., ÛUSBSC

S mars—4 m
\,V:v

QUEBEC
ANCIENNE MAISON METHOT FONDEE 18

MARCHANDS QUINCAILLIER
. EN GROS ET EN DBTAX&.

IIIHIIMH'

FOURNISSEURS ORDINAIRES
DU CLERGE,

DES FABRIQUES,
DES INSTITUTIONS RELIGIEUSE'. 

ET DES MAISONS D’EDUCATIG
n

Chemin de Fer de Quebec et dn Lac St-Jean
La Nouvelle Route Conduisant Au Cclebrc Saguenay

VqcMfr«n<Srp91
BoxcteatiSi

Lo et après LUNDI, le 21 .JUIN 1897, Jos trains partiront du Terminus, tu 
St-André, Jetéo Louise, Québec, ot arriveront comme suit :

DEPART DE QUEBEC
8*40 A. Mf.—Express direct tous les jours, excepté le Dimanche, pour Robervc

et Chicoutimi.
8.40*A. M.—Express, les Mardis et Voudredis, pour les Stations sur los Basse

Lauren iules.
5.20 I*. M.—Express local tous les jours, excepté le Dimanche, pour Saint

Raymond.
ARRIVEE A QUEBEC

0.00 A* ltf«—Express direct de Chicoutimi et Robcrval tous les jours, oxcepté i
Dimanche. “Part de Uoberval le Dimanche soir, mais pas lo Samedi" 

8.50 A. ifl.—Express local de St-Raymond tous les jours, excepté le Dimanche 
7.00 I*. ML—Mixte de la Rivière à Pierre, Lundi, Mardi, Jeudi et Vendredi.
O.RO 1*. ill.—Mixte des Stations sur les Basses Laurontides, Mercredi et Samed:

Pendant les mois de Juillet et Août, un convoi oxtra partira de Québec 
1.30 P. M., tous les jours, pour Indian Lorotte, et le Mardi, Jeudi et Samedi, à 1 
môme houre, pour le lac St-Joseph.

Le Dimanche, tin convoi partira do Québec à J.«30 P. M., pour St-Raymond, t 
au retour, arrivera à Québec à i). 15 P. M., durant ces mêmes mois.

25 minutes au Lac Edouard pour prendre le lunch.
Les trains font raccordemont a Chicoutimi avec les bateaux à vapour d 

Saguenay pour Tadousac, Cucounn, Malbaie et Québec. Un voyage circulaire pi 
voie ferrée ot bateaux a vapeur, sam égal en Amérique, à travers un paÿsup 
incomparable do f*»rets et de montagnes, do rivières et de lacs, deacondar 
e majestueux Saguenay do jour, et revenant à Québec, touchant à toutes h 
magnifiques stations d’eau du bas du fieuve, avec 
leur continuité d'élégants hotels.

Billets de retour de premioro classe au prix 
d’un simple parcours de Québec à toutes les sta­
tions au nord de Charleabourg-Ouest émis les 
•Samedis, bons pourrevtmir jusqu'au Mardi suivant.

Excellentes terres à vendre par le Gouverne­
ment dans la vallée du Lac St-Jean, à des prix 
nominaux.

Le chemin de fer transportera les nouveaux 
colons et tours familles, et une quantité limitée do 
leurs effets do ménage Gratis.

Avantages spéciaux offerts à.ceux qui établis­
sent des moulins ou autres industries

SERVICES SUBURBAINS.-Des billeUde 
.«uinon seront vendus aux prix -réduits ordinaires, 
durant.les moi» d’été, donnant droit au transport 
gratuit d effets do ménage ot des provisions pour 
la consommation journalière. .

9n so«procurer des billets de passage chez 
R. M, STOOKmG, vis-à-vis l’hôtel Sc-Lotits, su 
chateau Frontonac, au bureau du Pacifique,
No. l»i, ruo

Les siégea'’es * lits dans los chars psisit et 
dortoirs se réservent au bureau du R. M.
STOCKING.
ALEX. H^ttDY,

AgontiGén. F. efcOft 
QofbocMD JtüBâStA

QUEBEC ft LAKE ST JOMJI RAIIWAT,
A T»« N»w lUui, lu «M |
. FAR-FAMEOJ3ACUENAV.

J. a..SOOTT^ 
S«:rCu<re »»Oinnt.
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AVIS IMPORTANT
A NOS ABONNES j

Depuis quelques jours, il nous arri­
ve un grand nombre de lettres de uos 
abonnés qui nous demandent si nous 
avons reçu les souscriptions qu’ils 
cous ont envoyées comme prix de leur 
abonnement. On comprend qu’il nous 
est impossible de répondre a toutes 
res lettres et d'expédier un reçu à elia- 
que abonné, car nous nous exposerions 
par IA n une perte considérable de 
temps et à des dépenses assez élevées.

Pour satisfaire tous nos abonnés et ^ 
leur dire que nous a vous reçu leur ar- 
Vent, nous c-bangeous la date de 1 e** ; 
plrntion do l'abonnement sur la bande 
qui fce trouve sur notre journal aussi­
tôt que nous avous reçu leurs sousciip* 
tiens.

A l’avenir, que nos abonnés voud­
ront bleu jeter un coup d’oeil sur » a- 
drosse de lour journal, ot ils se ooU* 
.vaincront que nous accusons réception 
de lour envoi sur chaque adresse.

AVIS AUX R ET AltD AT AlïlliS

LES PAROLES

De Mgr Merry del Val

Et les racontars des journaux

Nous profitons de»l'occasion pour 
prier nos abonnés de jeter un coup 
d'oell sur la date à laquelle expire 
leur abonnement et de vouloir bien 
nous éviter la pénible nécessité do lour 
demander par lettre le montant «le 
leurs souscriptions et do leurs arréra­
ges on nous faisant parvenir atr ♦einps 
dû la somme qu’ils nous doivent.

1/A HM1N1S*. U ATION i»t
Courrier du i an a ta

SO, rue lie la Fabrique,
Quéec

Québec, 1S janvier 1897.

QUEBEC

JEUDI, JUIN JX.V

La voix épiscopale
4* - -

adresse des Eveques 
A Sa Majesté

Au milieu des fêtes jubilaires qui s'a­
chèvent ici, une manifestation nous a 
frappés entre toutes.

C’est la magnifique adresse transmise à 
Sa Majesté par iea évêques de notre pro­
vince.

Nous y avons admiré avec bonheur la 
grande éloquence épiscopale, l’élévation 
et lu noblesse de la pensée, l'ampleur et la 
beauté de la forme.

Cette voix de l’Eglise canadienne a été 
digne de in circonstance, digne de notre 
foi et de notre loyauté qui u sa racine dans 
nos croyances mêmes, digne de ln Heine 
auguste et bonne à qui elle s’adressait, et 
des vénérables pontifes dont elle tradui­
rait les sentiments.

C’est avec bonheur que nous avons lu 
•t relu cette adresse. Pour tout dire en 
un mot nous avons été fier de uos évê­
ques, fier de leur noble attitude ut de leur 
noble langage.

Et nous leurf£b»4* fond du cœur 
nos respectueux remerciements.

k propos du
Drummond

Details tres piquants

$30,000 de billets en 
souffrance

Nous recevons d'Ottawa des informa­
tions d’un très vit et très piquant intérêt. 
M. Lister ayant proposé eu Chambre l’a­
journement de la troisième lecture du hill 
Hinetionnunt les propositions relatives au 
chemin, de 1er de la passe du nid de Cor­
beau, il était tout naturel de conjecturer 
que le gouvernement avait besoin de délai 
pour connaître la décision du Sénat sur le 
bill de IMutercolonial. Si le Sénat rejette 
la transaction des libéraux avec le Grand 
Troue, le gouvernement ne donnera pas 
ifict au contrat qu’il a jiasaé avec les amis 
ties conservateurs, les directeurs du Paci 
fique. Alors, k*6 correspondants de jour­
naux ont annoncé que le Pacifique 
était intervenu directement pour faire 
subir une pression aux sénateurs 
dans l’intérêt du Grand-Tronc, taudis que 
le Grand-Tronc est intervenu auprès du 
gouvernement en faveur du Pacifique.

Jusqu’à quel point cette nouvelle est 
vraie, il est impossible de le dire, car les 
îénateurs et députés qui seront interviewés 
#e laisseront rien percer au dehors.

Eh tout cas, ei le Sénat rejette le bill 
du Drummond County, le projet du Crow’s 
Nesl tombera, et le C. P. U. et le G. T. H., 
incapables de prendre l’administration au 
sérieux se tourneront contre le gouverne­
ment incapable de remplir ses contrats et 
de respecter les conditions signées de part 
et d’autre.

Dans le même cas aussi, la banque 
Ville-Marie devra trouver les moyens de 
se faire payer deux billets endossés par un 
propriétaire de chemin de fer dans le 
comté de Drummond, et signés par un 
homme politique, qui a fait l’acquisition, 
il n’y a pas longtemps, d’un journal. Cea 
billets sont échus et la banque les tient en 
suspens, attendant la bonne . volonté de 
l’endosseur. Mais l’endosseur n’est pas 
prêt de payer, surtout si le Sé nat rejette 
le bill du Drummond County. Ces billets, 
tu montant de $30,000, ne seront même 
pas renouvelés pour Je présent. De sorte 
que la banque, l’endosseur, l’homme poli­
tique qui les a signés, eout duns.l’embête­
ment, de même que le C. P. K. et le 
G. T. IL ________

. Interrogez-le*
Interrogez qui vous voudrez. Tou» 

ceux qui ayant toussé out fait usage 
du .BAUME It II ÙM AB VOUS diront 
qu'ils ont été guéris- promptement et 
radicalement A peu de frais, Partout 

«U la bouteille, ... ■ • -

Depuis l'arrivée de Mgr Merry del Val 
au Canada, une certaine presse s’est plu 
a représenter le délégué apostolique 
comme étant favorable au règlement 
scolaire bâclé par les gouvernements Lau­
rier et Green way. Onu fuit publier des 
dépêches dans ce sens, dans les journaux 
du pays, duns ceux de Londres, de Paris 
et même de Koine. Nous avons relevé 
toutes ces rumeurs, mises en circulation 
dans Punique but de faire triompher une 
mauvaise cause, et nous avons otlirmé 
qu'il était impossible que Son Excellence 
le délégué apostolique donnât son appro­
bation à un pareil règlement. A l’appui 
de notre manière de voir, nous torons 
aujourd’hui à reproduire quelques décla­
rations faites pur Mgr Merry del Val lui- 
même.

Pendant son voyage au Manitoba, Sot» 
Excellence a visité plusieurs mnisœ»** -l'é­
ducation, entre autres le couvent de Saint 
Norbert dirigé ]»ar les Sœurs (Jrio ...a 
réjKjn^e à l’adresse qui P» .. eu* présentée 
a ce couvent, Mgr le délégué a dit, entre 
autres choses :

•* .le vous félicite de votre attachement 
au Saint Pore, car quand on ert avec le 
Pape, on en avec le bon Dieu, et cous 
serez toujours acte le Pape, tjuaud vous 
S'Tcz livre votre digne Arcttevêijue et acte 
votre dévoué rla'gt. Soyez donc toujours 
uni- a votre Archevêque ot à w-tre clergé 
et vous serez nuis un Pape et avec le bon 
Dieu.”

Quand on e-t avec le digue archevêque 
de Saint-Boni face et avec ton clergé 
dévoué, on est pour le maintien des écoles 
séparées ; car Mgr Lnngevin et ses prê­
tre- ont toujours combattu avec un cou­
rage vraiment héroïque jxjur le triomphe 
de cette cause.

Dans sa visite d’adieu au collège de 
Saint—Boniface, le délégué apostolique a 
prononcé un discours dont le journal Le 
Manitoba nous apporte le texte. Les paro­
les de Mgr Merry del Val, dans cette der­
nière circonstance, ne sont pas moins en­
courageantes que celled qu’il a prononcées 
devant les élèves du couvent «le Saint- 
Norbert. Son Excellence s’est d’abord 
exprimée en français; voici un passage de 
ce discours :

“ de voudrais vous encourugc-r pour 
l’avenir. Soyez mesurés que le Saint-Père 
veille sur vous «t vos intérêts «1«* la façon 
la plus attentive, la plus paternelle. Ne 
craignez rien. Mettez votre confiance tu 
lui. Vous avez beaucoup suufiVrt, je le 
sais. Kappelex-vous le dicton : Soutl'rir
passe ; avoir soutien demeure éternelle­
ment.” Preniez pour vous la belle devise 
lie Garcia Moreno ; “ J)ios no nmere — 
Dieu ne îiwuirt point.” C'eut une parole 
que nous devons toujours nous répéter. 
Et, comme je vois que ce sentiment est 
commun au Manitoba, je ne désespère 
pas «le l'avenir.

“ de n’ui guère besoin d’ajouter un mot 
aux bous Pères de la compagnie sur mon 
attachement à leur institut. .Je leur dois 
tout ce que je possède de bon,si tant est que 
j’en possède quelque cho.se. C’est d’eux 
que j’ai appris le dévoûment au Saint- 
Siège, dévoûmeiit que je désire conserver 
jusqu’à la mort.”

Mgr Merry del Val parla ensuite en an­
glais. Nous reproduisons* la fin «le ce dis­
cours qui a trait à la auestior» des écoles 
et que nous trouvons in extenso dans le 
Ma ni tuba :

fi de profite de cette dernière réuniou où 
il m’est donné de parler publiquement sur 
votre aol munitobaiu pour vous assurer 
que je me ferai votre interprète auprès du 
Suint Père. Jejui parlerai pour ainsi 
dire comme parlerait un catholique de 
Manitoba.

“ de Ferai heureux de lui parler de lu 
dévotion et «lu zèle de votre excellent ar­
chevêque, «lu clergé et des religieux île 
cette province, de lui ferai connaître 
votre esprit «le sncrillce, votre grand désir 
«le sauvegarder les principes catholique-, 
votre résolution de ne rien sacrifier de ce 
qui, ù l'avenir, peut mettre ces principes 
en dehors de lu possibilité même du dan­
ger.

“ En attendant, restez calmes ; agissez 
prudemment sotie la conduite de votre ar ­
chevêque. Une question comme celle 
qui vous occupe ne peut être réglée en un 
instant, il faut du temps ; mais il faut 
enfin que le «Iroit triomphe.

Permettez-moi de conclure en vous 
donnant l’uFSurauce de mes meilleures 
dispositions et en priant Dieu qu’il vous 
bénisse ainsi «pie vos familles et vos 
amis.”

Ces paroles sont bien propres à donner 
du courage et de la consolation A ceux qui 
ont toujours combattu pour la défense de 
la justice, du droit et de la constitution.

Le délégué apostolique a dit ce mot : il 
faut que le droit triomphe. Or le triom­
phe du droit ne peut se trouver dans un 
règlement qui en est la négation et l’éto :f* 
lenient hypocrite.

La question des
ecoles au Sénat

Pas de nouvelles concessions
Lundi, le sénateur Bernier n appelé Pat 

teutiou du sénat sur une nouvelle puuliée 
dans un journal du matin concernant le 
prétendu règlement de la question des 
écoles.

L’honorable M. Sinon est-il parti pour 
Winnipeg dans le but de s’occuper de

PARLEMENT FEDERAL
LE BUDGET 

Le job du Drummond 
Tue au Sénat

VIGOUREUX DISCOURS DE SIR MAC­
KENZIE E0V/ELL

lion. Si les négociations sont

ces négociations aïeul eu lieu sans avoir 
aucune conférence avec le* représentants 
de lu minorité. La question n'est pas 
mono, et elle ne sera le pas tant «jue les 
droits des parents, de lu minorité ne seront
point reconnue. | re.Mnutcn h.irope pou

. .... afin de voir les dernières améliorations, et
J.<* sonuieur Scott a répondu a l’liono- I ensuite il espère pouvoir faire projeter les

ruble M. Dernier que toutes les négocia-! nluua d’améliorations au havre de Mont-

Incendie a Beauport
Une manufacture d’allumettes en 

partie détruite

Hier après-midi, un incendie n’est 
déclaré dans lu manufacture d’ullu- 
mettes do MM. Hardy otDubord,-i. 
Boauport.

Le ibtt a originé dans la bâtisse où 
se l’ait la préparation du soufre. Une 
petite fille qui voulait séparer des 
allumettes prises ensemble a fait 
prendre le fou au paquet et l’a en­
suite jeté à terre. Le leu s’est com­
muniqué au soufre qui se trouvait 
sur le plancher et s’est propagé rapi­
dement.

Ctuq pompiers de la station No. 6 
son partis pour lo théâtre de l’incen­
die cinq heures et quart et no sont 
re us qu’à neuf heures.

La bâtisse où a origiué le feu, a été 
complètement détruite ; la couver- 

«lon il prendrait le meilleur ingénieur turc d’une autre bâtisse adjacente a 
canadien qu’il pourrait trouver et «ju’il se 1 aussi été détruite et les machines ont 

i rendrait en Enroue uour visiter les havres été considérablement endommagées.
Les pertes s’élèvent â plusieurs 

milliers de piastres et sont partielle­
ment couvertes par les assurances,

LE

Ottawa, 23—A lu séance «le ce matin,
cette question ? Pendant toute lu cession 1 j. ll0n* Blair avant voulu continuer a 
, c- , , . . . . fuire voter sou budget, 1 bon. M. roster luile be,mt n a pu obtenir aucune informa- a mppeiô (.ue le8 document» demandé». rappelé que

it eu voie de j (Payant pas été produits il éiuit impos- 
progrès, alors il est regrettable «jue tontes «ibie d’aller plus loin, et M. Blair a du

s’eu tenir là.
L’hoti. M. TARTE, au cours du vote 

des crédits du déparlement des Travaux 
Public?, u déclaré qirassitôt apré* la «es- 

il prendrait le meilleur ’

I lions «jui ont eu lieu ont été publiées. Au 
cune nouvelle négociation u’a eu lieu 
entre le* gouvernements. Il appartient 
maintenant à M. Green way de transiger 
avec la minorité.
vr M ;*k*:*:»z »* B nvell fit ob-erver qti e 

M. Scott a fuit une déclaration «le conci­
liation qu’il aurait «tu l'aiie ii y a quel*pies 
années. Cependant ii n’u pas réjtomiu à 
la question : si M. Sifton est parti pour 
Winnipeg et »i «;*est j our la raison que 
l’on mentionne.

Le sénateur Landry demanda si le séna- 
leur.Scott refusait «le répondre ù lu ques­
tion ‘ôuebant M. Sifton.

Le sénateur Scott a refusé.

JOURNAL QUOTIDIEN

Publié a DEUX EDITIONS par Jour
Contenant des reproductions do France, les derniè­
res dépêches du pays et de l’étranger, les dernières 
nouvelles de la ville et de la carapaçuc. Défend 
avec énergie les grands principes sociaux et reli­
gieux. IVts influent au point de vue Politique, 
vndusiriel et Littéraire.

réal.
Le* créilit pour l’entretien «le Rideau 

Hall donne occasion à M. Clark Wallace 
«ie faire remarquer qu’après avoir repro­
ché aux conservateur* d’avoir trop dé­
pensé pour ton entretien, les libéraux 
admettent aujourd’hui qu’ils n’ont pas dé­
pensé assez.

Les crédits pour la construction de bu- nu* chapelain (le l’hospice i»e Saint 
reaux de jioste ici e. là a soulevé beau- j Joseph de la Délivrance à Lévis, en 
coup «le discussion.

FAITS DIVERS
NOUVEAU CHAPELAIN

Nous apprenono quo Mgr C. O. Ga­
gnon, du palais cardinalice, est non -

1 CONSERVATEUR

NOUVELLE /.DRESSE

i

rul, u protesté contre cette façon de cons­
truire des édifices publics partout.

AU SENAT
Le sénateur Landry a demandé ce matin 

.-i oui ou non le gouvernement allait pro­
duire la correejX’uduncc échangée avec M. 
Sifton au sujet «le !a question ecolaiie.

Sir Oliver Mowat u ré j khi du qu'il n’y 
avait pas de correnpoudauce ou «pie, f/il v 
eu uvuit, elle était d'un

M. Somerville, libé- remplacement de M. l’abbé W. Plai-
‘ sauce qui s’est retiré pour cause de 
santé.

LA GRÈVE DES PILOTES

ADRESSE DES CITOYENS ------- “ ^
DE QUEBEC

ENVOYEE A NOTRE SOUVERAINE LA 
REINE VICTORIA

A-/occasion do son 60e anniversaire sur 
le troue d’Angleterre

A SA TRES EXCELLENTE MAJESTÉ 
LA HEINE 

Très Gracieuse Souveraine,
Vos loyaux sujets, les habitants «le la 

Cité de Québec, sollicitent la laveur de 
vous présenter leur» plus chaleureuses 
félicitations à l'occasion du soixantième

a projKJte 
projet «le

Oliver Mou ai
lu secundo lecture du _ _
loi sunotiounant le marché «lu Drummond. 
Ii u demandé au sénat de juger cette 
question au point «ie vue des affaire*.

Sir MACKENZIE BOWELL répond 
que c’est justement le terruin sur lequel il 
désire se placer, car c’est à ce point de 
vue là surtout que la transaction est mau­
vaise. Sir Mackenzie fait une critique vi-

Les pilotes n’ont pas encore changé 
d’attitude. Tous se disent déterminés 
à ne pas céder tant quo lour bill d’in­
corporation n’aura pas été adopté. 
Quelques-uns vont même jusquVi 
diro qu’ils iraient plutôt en prison 
que do rester sous la férule de la 
commission du havre qui, disent*ils, 
les traite avec la plus grande injus­
tice.

Jusqu’à présent, les vaisseaux ont 
pu so rendre à Montréal soit à l’aide 
de remorqueurs soit avec des pilotes 
d’occasion.

UN JOLI MARIAGE
Hier matin, à la chapelle St-Louis, 

M. Louis Demers, avocat, fils do M. 
Geo. Demers, courtier, de cette ville, 
'induisait à l’autel mademoiselle

gu u reuse du projet ministeriel «p, d do- j .Joséphine Ilébeit, troisième fille de 
nonce comme 1 un ries plus grands jobs notro concitoyen Mon». J. B. G. 
que 1 on puisse imaginer. C est ce même Hébert, du département des Travaux 
chemin «lu Drummond nui u nuvé l’nhlîncpu a paye 
$12,000 à la barrière de Mercier. Quant 
aux menaces contre ie Sénat, elle.*, sont 
ridicules et elles ne l’ompéchoront pus 
l’accomplir son devoir. Sous Je règne des

anniversaire de l’avénement de Votre Ma- conservateurs le Sénat n'a pas hésité à 
jeaté au trône d'Angleterre. ' rejeter d eux projets miui-tériels, la ligue

Nous désirons exprimer hautement les ouui*t«* du Pacifique à Haliiax et ie bill j 
sentiments de notre profonde reconnais- des faillites, et il n héritera pas c-ncoie à I

i sauce envers ]«• 'fout Puissant pour les prévenir un coup «le filet comme celui qui j Pcall. ,,M Ill,K ^V1’ P.albIe3 onai’aannée» de mix. de i.rL*rUé ! * P«P“«. j lundi A St-Josenh de Lfivis

« * —■.... ....r» >" jï,*,7*2*“t" “-T - -t i .SîSSSSS; *0119 le règne long et glorieux de \ otre , P°-a-‘l K* . reiwo\ a six moi-, La seconde jeg g,cst t*L»rminée hier.

Publics.
L’heureux couple eut parti pour 

un voyage aux Etats-Unis.
Nos meilleurs souhaits.

ENQUETE
Verdict de mort accidentelle a été 

rendu à l’enquête tenue hier matin 
sur le corps du jeune garçon Bilo­
deau qui s’est l’ait tuer par les chars

Majesté. ~ i lecture a été rejetée sur le vote suivant
L’agrandissement prodigieux «le votre | Pont. — MM. Cux, Dover, Mclnnes, 

Empire, lu d illusion «Jes lumières de PE— (New Westminster), O’Donohue, Pelle— 
j vangile, les merveilleux progrès accom- lier, (orateur), Power, Scott, Snowball,
: plie dans le domaine «le Pmvention, des i Temple, Thibutuleau, (Vallière).—Total 
i sciencee, «les lettres et de l’éilucation du 10.

pc-m,!.. lout l’orgueil du monde civilisé. Costiik.—MM. Ailsiu»,Armand.Arsenault
' f\e..:MaJ.esleadmirable- Bami, Üellerosc, Ben.ier, Bolduc, De liou- 

nient deliui le role pondérateur du trouve- «herv.llc, lioivell (Sir Mackenzie), Uar- 
rn,„ d Angleterre dans lu .mise en .ouvre ljng (.Sjr .loin,), Clemow,Ueldow, Dobson, 
de lu const,tut,on l.mannique,. lor-qu elle Drum.uoiul, l'ergn-on (I.l’.K.), Forget 
écrivait duns un stvie m clair, si luimni ux : Kirkoholler, Lundrv, Mucdoimld (l.l'.ii.), 
Liee pur des règles et îles usages jmrlaite- , Macdonuld, McCuHnn., Mcl

s’entendre sur une action commune, après 
s’étre convaincus mutuellement «le ta I 
just'ce et de son utilité. Mais Pob-ervance 
fidèle de ces usages et cou'tunes respectés 
n’a pan empêché Votre Majesté d’exercer 
en temps opportun, et lorsque les circons­
tances J’exigeuient, cette intervention bien 
fui.-ante tout à l’avaniaje de ses sujets

La motion de Sir Mackenzie Bowell 
pour le renvoi à six mois est «!ors décla­
rée adoptée, c-t le Séiiat s’ajourne.

A’iELSITLZPAS
Lo JU ame Jlhimml est adopté généra­

lement pu* la profession médicale. I.es

Verdict : trouvé mort d'asphyxie 
jurr submersion.

k

LIGNE ALLAN
1S»7 — SAISON DÉTÊ — ÎS1>7

™ • -*•

Sorvlcodola mallo : cynic entre Live- 
pool. Qucnoc ot IContreal.

b*î.ivcr'iool

13 Mai
1*0 - • 4

bieit-ainiés, et do faire à propos toutes le* : malades qui l’ont adopté s’en sont bien 
suggestions qu’Elle jugeait utiles <lnn3 la trouvés et ont été promptement guéri*, 
conduite des all'uires ri Etat. Nous devons vous tousser ne prenez que le Bannie
au règne «le Votre Majesté cette ère «le 
libertés ci\ fies, (jolitiques et religieuses 
qui a tant contribué au l>onlieur de nos 
cuntitoyene, tant ceux qui se glorifient de j 
leur origine anglaise que ceux qui s’hono- ! 
rent du sang français qui coule dans leurs ! 
veines.

U'est dans cette vilîe-forterease de PA- 1 
mérique anglaise que Votre drapeau n 
repoussé avec succès les attaques de l'en­
nemi, et c Uc défense victorieuse a été 
conduite pur un canadien-français qui en 
fut le principal acteur et héros.

Votre Majesté, n’u pas, dans tout l’Em­
pire, de sujets plus fidèles et plus loyaux 
que les descendants des pionniers de lu 
Nouvelle France, et, si «l’un côté, nous 
gardons pieusement lu mémoire de 
Jacques-Cartier et «le Chum plain, «le Tau*

! tre, 1«* nom de notre (/; an de Reine est pro 
, fondement gravé dans nos cœurs. Nous 
j sommes reconnaissants à Votre Majesté 
pour l’honneur qn’Elle nous a confère en ! 
nous permettant «le donner Son non» au *” 
nouveau L’arc qui orne notre cité, à l’en­
droit même où Jacques-Cartier passa 
l’hiver pour la première fois à Québec.

No* concitoyens ont gardé un agréable 
souvenir du séjour, à Québec, «le Votre 
illustre pire, .Son Altesse Jioyate, le duc 
de Kenty et ils n’ont pas oublié non plus 
le passage dans uos murs de Leurs Altesses

prenez qi 
Jlhnuud, 25 cts in bouteille.

Mort de M, 0. M, Auge 
Ex-M, P. P., mardi mutin

SES FUNERAILLES

Montréal, 21.— M. Olivier-Maurice 
Augé, avocat et homme politique bien 
connu vient «le mourir après une longue 
et cruelle maladie.

M. O. M. Augé était né à Sored le Y 
août 1845. Il tit ses études au collège «le 
Joliette et, les ayant terminées, embrassa 
la profession d’avocat, dans laquelle il ne 
tarda pus à se distinguer. Aux élections 
provinciales de 1890, M. Augé accepta la 
candidature que lui offrait le parti coneer- 
ateur pour la division St'Jacques ; il fut 
léfait par M. Brunet, mais il fut élu eu

27
4 Juin 11 -
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Le-* vapeurs marque'* • sont les vapour* do la 11) il lie.
P1UX DU PASSAGE

PORTRAITS CABINET

Pour le jubile et le temps des vacance

IWur commémorer les grondes fêtes du 
jubilé de la Reine cl de la St-Jean-Bup- 
tiste, nous avr us réstsu d’oftrir au clergé, 
aux communautés religieuses et au public 
en général nos meilleurs portraits cabinet 
que nous avons toujours chargés de $2.00 
à $3.00 la douzaine, pour $1.60. No» 
ouvrages font garantis de première classe, 
je promets entière satisfaction à tou9. Nos 
portraits sont fait» et expédiée prompte­
ment. Nous reproduisons et réparons le* 
petits portraits détériorés, avec succès. 
Je réitère l’invitation de ne pas manquer 
cette occasion d’avoir une douzaine de 
portraits «le première qualité pour $1.50. 
A tout le monde d’en profiter, la chose 
ne s’est jamais vue ù Québec.

A. K. ROY,
187, rue St*Joseph,

18j—lOcfij 20, côte du Passage, Lévis.

SI LB BABY FAIT SES DENTS
Ayez le soin d’avoir cc vieux remède ai 

efficace, le sirop de Mme Winslow, pour 
les dents des enfants. II adoucit 
lee gencives, allège lu douleur, guéri les 
coliques et c'est aussi le meilleur remède 
pour la diarrhée. Vingt cinq ceut’.ns la 
boute tile. lennlauc.97—

Jtoyalcs le Prince de Cal tes, les ducs 
dJ Kdi m bourg, de Connaught, d'Albany cl 
d'York. Son Altesse Bu y aie, la Briiicts.'.e 
Louise a conquis tou* les cœurs pendant 
son séjour en Canada, comme la digne 
compagne d’un de nos Gouverneurs Gé­
néraux les plus distingués, et Ses visites 
annuelles à lu cité de Chumpinin nous ont 
laissé d’elle les plus agréables souvenirs.

Nous nous unissons de tout cœur à lu 
joie qui remplit tous vos sujets «le toutes 
les parties de l'uni vers ù l’occusiou «les 
fêtes qui célèbrent les noces «le diamant 
du règne le plus long et le plus heureux 
dans les annules d'Angleterre, et nous 
prions Dieu qu’il voua conserve la sunté 
et lu prospérité dont vous jouissez, afin 
que vous régniez encore longtemps sur 
un peuple libre, heureux et content de son 
sort, et sur un empire dont rieti ne peut 
briser l’unité.

Legrand poète Tennyson a dit en par­
lant de votre Majesté :

Que les enfants de nos enfants redisent:
“ Elle a assuré le bonheur de eon 

peuple ;
“ Les splendeurs «le sa cour royale Li­

rait vierges «le toute souillure ; sa vie fut 
empreinte «l'une majesté sereine ;

Dieu accorda à sou empire les jouissan­
ces de la paix, et reine, épouse et mère 
elle a conquis des titres innombrables à la 
reconnaissance «lu genre humain.

I«A CAMGIJLE
Ceux uui n’ont pas encore su profiter des 

propriétés de la Purgation du Printemps 
do J, B. Morin, no devraient pas retarder 
parce que les canicules approchent à 
grands pas, et ils le regretteront â cause 
de la bile dont ils ne «ont pn« encore 
débtirrassée, seront sujettes aux maladies 
régulièros du printemps, tels que les 
humeurs, vomissement, diarihuc, cramps 
et même le choléra. Eu vente 10 cts.

J. B. Morin.

Aux dernières élections, M. Augé ne 
présenta encoae, mais la mode étant au li­
béralisme, ee.s électeur* l’abandonnèrent 
pour essayer d’un nouveau maître.

Quoique très iuulude à cette époque, 
M. Augé n’avait pas reculé devant la 
lutte «ju’il «levait soutenir, parce qu’il 
avait à cœur ses deux projets de i«»i : la 
fermeture à bonne heure et la protection 
«les petits locataires. Malgré le délabre­
ment de sa santé, M. Augé a combattu 
son adversaire pied à pic«l, ne reculant ni 
devant le tiavail, ni «levant la fatigue 
«l’une camjjagne acharnée. Mais la mobi­
lité «les sentiments populaires lui réser­
vait une déception sensible, et «es elec- 
terne, sans tenir compte du dévouement 
de leur ancien député, lui préférèrent son 
concurrent. ^

M. Augé fut péniblement affecté par 
cette ingratitude «le la musse, mais il 
n’avait jias pour cela cessé «le travailler 
au bien «les classes laborieuses pour les­
quelles il a'ëst toujours sacrifié ; et s’il 
avait vécu, il n’est pas douteux que ses 
projets eussent triomphé malgré sou éloi­
gnement de la Chambre.

Les funérailles de M. O. M. Augé au­
ront lieu de la demeure du défunt à 
Augé ville, à neuf heures, vendredi iun- 
ti::. Le service sera chanté à dix heures 
à l’église de la Pointe-aux-Tre mbles.

Servlco de Glasgow. Londonderro oi 
Now-YorJe

DeGlasgow. Steatcer*.
l)o

New-York

;
28 Mai 
11 Juin Nebraska............ 11 Juin, midi

Moxooi.uS .... 25 •• 8 a. ni.

PRIX DU PASSAGE
Cnbinca......................... ......•$45.00 on montant
Intc*r>eaiaire........................ ......... ............ $35.00
Hiit repont......... .............. .............. ..à bu j prix

ÆSriüllets de retour A prix réduits.

Les salon* et chambres de repos sont dans U 
pw*tie centrale du navire. L’éloctrioité eu em­
ployé pour reclaims», at les lautpes sont a la 
disposition «te« pa.vaccr» à t*«u«î heure delà 
nuiu Les salles do uiuuquo et onambre A fumer 
«ont sur le oont de promenade. Los «nions ot 
uuircs cnainures sont en au decs a lu vapeur.

l ouroius ample* détails, i'a«irei«er 1 

29 Mai 1S97
ALLAN. RAC & OIS.

JLgtnts

l.ES ENFANTS QCI .SOUFFRENT
Il n’y a rien de plus pénible que les 

contorsions d'un enfant qui est malade et 
incapable de préciser le siège de sa dou­
leur. Dans la plupart des cas les en funis 
soutirent de l’estomac en désordre—ou «lu 
moins les douleurs de ce genre sont très 
communes—et fli on ne lee traite pas à 
temps, elles causent la mort. Vingt 
gouttes de Perry Davis’ Pam Killer sou­
lageront le cas le plu» douloureux et le 
plus obstiné de l’univers, de diarrhée 
chronique ou de maladie qui éclate en 
été, et toute garde-malade ne peut vivre 
en sûreté «i elle n’a nas à sa portée une 
bouteille de ce remède. Tous les pliant a- 
ciços respectables vendent le Pain Killer 
25 cts la nouvelle grande bouteille.

«ALADIESd ESTQMAG<mn&i»

Recettes i

POUR FAIRE 
SOI-MEME

---  «'lru* wreno “** MOMU0,
m <ld Noyaux, CrSmude Uurnçuo, Crème d 
i. Crtyuo de Citron, Crâiue do Vuuillo

Inierniefilaire....................................................

l-.nircT>oni • ••»••••••••••• • • • • •  ......... (i bas prl x
ûe roioura prix riiiuiti.

Scrvico üo Glasgow ot Montréal.

De
Vapeurs

I»e
Glangow. Montréal

U Mai l,OVKn«.\!.\N'. ... 1 Juin
• J») ••
» mm 1* UK KO S A Y RK AN H “
• Il 1N ou u* ko; a s................ 15 “
H J «lin pAUMAUAN...............

#//| 4 4

21 " ISSAUDIKI AN................ 29 M
Et les semaines suirnntcs.

Sorvico do Loadrca ot Montréal

De
Londro*

Vapeurs De Montréal

1S Mal OumsTOK.......................... 0 Juin« •* if
a i IloSAUlAN....................... 13 "
2 J n i n O KM (D Al.»:....................... IM
2 " Dkazii.ian................... 27 "«i •• Monte Vide an.. 4 Juillet
J.t les seinmiios suivantes.

Vins de raisin* nccf, oi«lre, 
bière, liqueur* sans 'diitük- 
tio:i. Anisette, Bièro ontî- 
nuire, Bière bourxeoiso,Cidre

_ ______ «vxtru, Crôno de Munth<
Crème
Célcrii
Crème da* Mandarine, Kan d’Or, Chartreuie, 
jtaipail,GAtsis, Guignolet, IvummsL Ye*p4tro, 
reppacxncut, Hhuiu, Kirsch. Geneviève ou Gia, 
Absinthe française, AbMutho suisse. Amer ou 
üitter. vortnonth, Auih, Alicante, Madère,
I orto. Vins «lo Bordeaux, de Bourgogna, do 
Champagno mousseux. Limonade laoufuuuie. 
Parlumorie : liau -Je Cologne. Kau «1e L «ronde, 
£au de notât, Lan de Omniua, La arôme nine, 
HiiileMc Ktcin, Huile d'amande do^uoe. Méthode 
pour reproduire toute.* sortes de cravuroi an- 
oiennes ou modernes, chromos, et«».

AUb»I : J.2ÜO autroe rëceUes utiles, d'une 
«xécuii*n simple ot uventace«se. Toés le» pro* 
c«-dés sont d’niw» execution tree fkelle et nre«i- 
pent aucun appareil rpéesal ; toute personne 
Intelligente |>eut, «ans ai»prcDtis»aro aucun, lot 
mett re en pratique, on suivant l«i méthode « 
dèontes. Lo# matières ou ingrédients Indiqué* 
•ont à la de tout le meade ou pouroui I
» obtenir à peu de frais ob««,touiele.**droifulsto*. I 

«i recettes, 25 centine chnenn». cher ! M.U.MAIS HAKDYK. I>Mt.r.«/Wlt«.ltûli|U. 
Ville. Québeo. Canada. 2i avril—o

3Jo, 30, rue de la Fabrique
QUÉBEC

Le Courrier du Canada est le Journal
Politique et à Nouvelles par Excellence

Le 41 Courrier du Canada ” n’a pas do rival pour la variété at 
la quantité de nouvelles et de matières intéressantes qu*il publie

LES FEUILLETONS
du 44 Courrier du Canada ” qui sont toujours do

La Pins Hante Moralité
eout choisis à grand frais.parmi les œuvres des

MEILLEURS ROMANCIERS.
Le 44 Courrier du Canada ” est reçu et lu tout partlotrtWflflP 

ment duns les classes aisées ; par ce fait il constitue

Un Médium de PiMcitô üb Premier Ordre
pour la vente d’article» de valeur.

i -

Journal des Campagnes
. t SEIZE PAGES PAR NUMERO

. Le Journal des Canadiens-Français aux Etats-Unis, et des 
Cultivateurs, Marchands et autres, résidents à la campagne au 
Canada ; *

Contient un résumé fidèle de toutes les matières et nou­
velles les plus intéressantes qui paraissent dans LE COU RDI EU 
[DU CANADA quotidien, ainsi que des articles sur l'Agriculture 
et la Politique, écrits spécialement pour cette édition.

Les Feuilletons du COURRIER sont reproduits dans k 
JOURNAL DES CAMPAGNES. *

r, * *• s •*?

• ' -i j ? . Vi ifk* -/n ■ t t > * * .

Abonnez-vous
.... Et ' Faites Abonner vos Amis

ON DEMANDE DES AGENTS
£25 pour cent de commission sur'chaque lista de nouveaux abonn 

.......... payés d’avanca

PRIX DE L’ABONNEMENT

Le Dernier da Danadai1,0 ,lcs
qUOTXDXÜN

BXIÂ^DOMADAIIIE (Selzo 

Publié tous les Jeudi3
........................... |iitr ?mnce

§3«0O.................... ........  pUIT'UlllléO : 50 l!(K..................... {KMII'O moH
$L«>U...........................  pour 4 moisi cts ••••••••• • • • • • •••• l^mi'O luola

l’AVAULB DAVA.VtL ¥ 9 m

Envoyez l’argent par lettre enregistrée ou par mandat da 
g>Qste( et adressez toutes conimundcntions comme suit :

l’administratif du COUiiRIEIt
• ,

€4, rue «le !:i F abri «me. Qui bec.

Redaction :

82. tufiiêe la Fabrique
Tkl.EPUONÏ î
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Huftotlon • • % No. 2f|
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DEUX JOURS SEULEMENT ,

VENDREDI et SAMEDI, 25 et 26 JUIN
PLAINES D'ABRAHAM

. -i*

L’OUEST SAUVAGE 
UE BUFFALO BILL

AGGLOMERATION DES PLUS RUDES CAVALIERS DU MONDE
Du nouveau tons plusieurs détails et l’exhibition mise à la hau­

teur ûsb exigences du jour par l’introduction de

PLUSIEURS HAUTS FAITS IMPORTANTS
REVUE REALISTE DU

Roman et la Vie Réelle
Lu Seulü et Uuiquc

EXHIBITION
Une l’Europo et l’Anièrlqtt 

ont rceonnuo connu (liant

LE VRAI CLOU
Pan do clinquant, pas tlo 

taux pus il ira 1 tatl 022.
LE TOUT VERITABLE

Vrai et Honnête !
m

Wi

REVUE
DT

Mlistoiro Américaine
F AIT K PAR LKH

PI0.UIKBX SURVIVANTS
Qui ont orné les Buts do 

l’Ouost.

Des Ennemis Héréditaires
Unit pour montrer uu monde 

J» victoire Je la paix.
Les Sauvages et les Blancs

KT LKH
HeroiQues Cavaliers

Unique en ce Genre-La Dernière de la Sorte

18
V>7V»

m
B

ùî itf

jfWi •y

100 GUERRIERS SAUVAGES
DKS tjubus

O^alialla, Brulé, Uaoapappa, Ciioyonno, 
Eloux ot Arapahou

50 Vachers Américains 
30 Vaperos Mexicains 

et Ruraux
50 Hommes des frontières, 

Tireurs, etc,Æÿm iirtmrs, m,
^IKlr 25 Arabes Bédouins

^ '■*1 20 Cosapes venus du Caucase

ü<p'

&
vr^l.CspYA in

£
K

JE*1

1

rP

30 Hauchos de ilméripc 
du Sud

DETACHEN1ENI de CAVALERIE
DES ETATS-UNI3

UES BATTERIES DS L’ARTILLERIE
DE L'ONCLE SAM.

Dos Lanciers Royaux Irlandais* 
Anglais, Cuirassiers Allomands 

Petit Corps d’Armée do la 
Milice Montéo

TOUS SOUS LH COMMANDEMENT DU

^ COL. W. F. CODY
(BUFFALO BILL)

Qui prendra positivement part en personne aux 
séances de l’après-midi et du soir.

Mlle AMIE OAKLEY
La tireuse sans rivale.

JOHNNY BAKER
L’habile export au tir.

Seul Troupeau de Buffles
EN EXHIBITION

Un Pavillon Couvert 
Pouvant contenir 
20,000 Personnes

Assurant protection parfaite contre le soleil et 
et la pluie et placé do manière à être près 

do la vilio ot d'un accès facile.

LE JOUB DE I/AKK1VEE IL T AURA

• UNE GRANDE

PARADE GRATUITE
i>axs m:s kii;»

*< 10h. A. M..par des détachements do chaque 
# division (les chevaux laurnio». les buffles,

Jel troupeaux sont nécessairement 
j laissés au camp.

Trois Magnifiques Fanfares
GUIDÉES PAR LA FAMEUSE

Fanfare des UoW-Boys de Buffalo Bill
Le soir, une mit gui tique illumination n l’elcctrlcite 
hu moyen «lu plus pirtHsimt double dynniuo portatif 
jamais construit et «lu pouvoir de 35U.OUO cbnndelles.
Du «louble circuit tissure une tlliimliiAtlou toujours 
certaine qui cliiuiKe la nuit en |our.

Beux Séances par Jour, Beau ou Mauvais Temps
DM«rr*n.*s.«»ldl. à 2rh.«r£ortM une h.ur„ d.avtnot^ * 0

ADMISSION GENERALE................. 50 cts
ENFANTS AU-DESS0U3 NEUF ANS, 2ô CTS.

Des eonponi pour siécoi rûiorvée seront vetidas le jour de l'exposition aux Bureaux da 
Pacifique Canadien 14 ruo lluado.

BICYCLES ENREGISTRÉS SUR LE TERRAIN

C’EST USE OBLIGATION
Celui qui se trouve atteint d’une 
Pti : • ^uploonoue esc dune l’o» 
ollsmiOU do se donner tous les 
rom» posiiolti pour recouvrer la 
•unte. Il ne peut pas sq tous* 
tniire à c»tre fol un é’rxpoMr à 
uho faute grave. Il no peut nré- 
tendre que r» tniiLéU soit incu­
rable: car depuis que 1er fameux 
remède» sauvai»» de J. K, I». 
UACICOT.ijui ne .ont composés 
que d’b.rt e» et de raclnef.iont 
connu»,toutes le. maladie» peu* 
vent Jir» guérir». Ces remède» 
•ont d’une efficacité InconUim- 
hU. Aussi voit-on de» malade» 
partir de» parties loi plus recu­
lées du Canada or do» Juat«-Uaii 
pour vpnir so lea procurer. D’uu- 
1 re,,«Que leur» mojreni ne perumt-
teut paa d'en (reprendre 1» voyave 

•o loi font expédier. Kl tour «ont d’accord le* 
proclamer hautement supérieurs u tou: ce qui 
• oet vu, eu fait do remède», leur afficarlté ué- 
pend do ce quo ue# r« ci onces soûl» ion» employé» 
dann lour fabrication. Vous tous qui souffrez, 
raehex «lue pu» -une seule foi* oov j minier ont 
failli. On »c lo* procure en s’adrcsium à l’Kn* 
•citrne du cros siuvugo. ohoc

î

r. is. 2?.
No.

Zlfér-9HJ

K-AC XCO’r 
Québec. St-Joseoh,

Û
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C0NVENTUM
Les élèves do rhéthorique do 1887 

no Août réunis mardi à une heure de 
l’après-midi au slmiuaire du Québec 
pour saluer le supérieur do la maison. 
Ils sont ensuite allés faire poser leurs | 
portraits en groupes chez Llvernois.

A cinq heures, ils ont pris le train 
du Québec Montmorency Charlevoix 
pour se rendre à St-Jouchim, à la 
forme du séminaire, oû un splendide 
diner leur u été servi et où ils ont 
passé la nuit.

Hier, à midi, les excursionnistes 
sont revenus en ohar spéoiul d Ste 
Anne, pour s’embarquer à bord eu 
Vega nolisé expressoiuent pour la 
circonstance.

Ils ont fait lo tour de l’Jlc d’Orléans 
et fait escale à St Laurent. Là ils ont 
pris le souper chez M. Fhiléas Pillion 
père du président de la classe ; la salle 
était magnifiquement décorée; on a 
proposé plusieurs santés, cl d’élo­
quents discours ont été prononcés.

Les excursionnistes ont fait un 
magnifique voyage. La gaieté la plus 
grand o n’a cessé de régner, et tous 
sont revenus enchantés. Cette réu­
nion a été un véritable succès.

M. l’abbé Philéas Fillion a ét é réélu 
président de la classe, M. l’abbé Al­
lred Lortie secrétaire et M. P. Para­
dis vice-président.

Voici 1©9 noms de ceux qui assis­
taient à cette réunion :

BIERE b PORTER ■ JOHN LABATT

DK

Notre-Dame des Oliviers
Dans un rinnt vallon ùe France se 

trouve iiuo petite cité privilégiée, où le 
feu du ciel no tombe jamais.

Cette faveur, unique dans lo monde 
entier, date du l’an MM, époque uu 
l’église de Murat (Cantal), fut incendiée 
par la foudre, u l’exception d'une statue 
en bois de la Vierge Mèro, qui porte, 
depuis cet événement, lo titre admirable 
do NOTUIC-DAME DES OLIVIERS.

Ce merveilleux paratonnerre mérite 
d'être connu dans le monde entier et 
réclame d'ardente propagate are.

Quiconque porto avec confiance la 
Médaille de Notre-Dame <1 es Oliviers o*t 
assuré d’être préforvé de lu FO LD UK en 
quelque lieu qu’il ee trouve pendant 
l'orage.

Ce ckaxd VKiviLitCE n’cit pas le seul : 
venez, malade*, infirmes, âmes affligées, 
voua qui Houflrez, venez près de l'arbr.i 
qui porte le Fruit par excellence, lecteur 
du Jésus, l’Arche des dornit-rtf temps, 1h 
Source intarissable des trésors d’annnir, 
do grâces, du sanctification et de salut 
dont le monde actuel u besoin pour sortir 
de l'abîme de perdition.

Sous ce suint arbre, ic^ aliénés recou­
vrent lu raison, le» boiteux marchent, les 
aveugliH voient, les femmes sont très 
heureusement délivrées, et les pauvres 
pécheurs ne meurent point sans repentir.

Pour approcher de cet arbre incompa­
rable, que faut-il? Prendre avec confiance 
et porter avec foi la Médaille qui le repré­
sente et (jue riches ou pauvres peuvent 
facilement ee procurer.

En ces temps où les orages do la nature 
ne sont pas les seuls ii redouter, il est 
bon de posséder ce trésor pour échapper 
à toutes sortes de maux et surtout éviter 
une mort a lire me.

Pourquoi ce merveilleux pnratonnerro 
ne serait-il pas placé dans les clochers, sur 
nos maisons, daws le* grandes, partout ( 

Qui refusera de porter sur soi ce pré­
servatif d’une mort affreuse I

Qui refusera de dire chaque jour : 
Notre Daine des Oliviers, priez pour 
nous, secourez nous et sauvez-uous.

A 1*1* ItOBATIO NS
t F.-M. BENJAMIN, tJean EMILE, 

Evoque do St-FJour. Archov. d’Albi. 
t PIERRE, t Alphonse GABRIEL, 

Ev. de Pauéas. Evêque du Saint Dié.

Cette médaille, avec la feuille qui 
l'accoinpagne, se vend ô centum, ft 
la Librairie Montmorency-Laval.

nette, J os. Giroux, P. Grenier, A. 
Jobin, J. Leclerc. P. Leclerc, P. Lor­
tie, 'J'. Martel, E. Mathieu, D. Me- 
Avoy, A. Myrand,E. Paquet, A.IParé, 
O. Plante, G. Turcotte, P. Verret, C. 
Villeneuve, A. Livoriu, A. Garneau.

LA PAIX EN ORIENT

Pruneau & Kirouac
40, RUE LA FA BRI QU K

10 juin.—

Ms
DU CANADA

1006, nie Notre-Dame

Tira^re :

CHAQUE MERCREDI
Lots valant de $2 à $2,000

XOCU LE BILLET
9

Axt. Laxglois.
26. cote Lamontagne, Québec

A Vendre ou à Louer

Un dit que la hignatr.ro de la paix 
est prochain© ru; Orient. Taut mieux. 
Mai.- les apparences restent toujours 
en cou lia diet loti avec l'optimisme des 
chancelleries. (Vlles-ci du reste, en de­
hors île quelques communiqués dis- 
civi.s aux agences officieuses et aux 
journaux coinjÿaUiaiils, gardent un 
silence que l’on serait presque tenté 
de comparer au calme qui précède Ich 
orages. A Constantinople on apporte 
une mauvaise grâce marquée fudon- 
ner des preuves de l*ahnégatlon lient 
on si* larguait si volontiers avant l'heu­
re do s'exécuter. Les hostilités out ces­
sé officiellement depuis le -O mai. 
.Nous sommes presqu’à lu fin de juillet 
nous n’en sommes encore qu'aux ba­
gatelles do la “ Porte.” Lo négocia­
tions t rainent en longueur. Ou cl it que 
le sultan est tout prêt à faire des con­
cessions, mais que le divan, qui n'exis­
tait plus, s'est réveillé et. qu'il a des 
exigences. Towlick pacha, qui n’était, 
il \ a un mois, qu'un Instrument, remet 
maintenant des mémoires uu sultan 
pour lui faire connaît:*© h s “disside- 
mta " de ses ministres, et les confé­
rences des ambassadeurs ave© lui sont 
ajournée* pour attendre les réponses 
d’Abdul-Hamld, qui. lui aussi, négocie 
avec ses conseil leurs. Tout lo monde 
a aujourd'hui S4i politique à Constan­
tinople. Le eheik-ul-islam a la sien­
ne. et les ulémas ont la leur. 11 y a 
celle du sern.sk lorn t qui n'est pas «vil© 
du grand vizir, laquelle n’est pas celle 
du ministre des affaires étrangères. 
Il y a aussi la politique d’Izct boy. le 
fameux et tout-puissant secrétaire, 
l'inspirateur et Fiustigatein «les mas­
sacres d'Arménie et des tueries «le 
Constantinople, l’ami de Munir bey. 
ambassadeur de Turquie à Paris 
r* Ne croyez pas un mot de ce que 
vous dit Munir, 'écrivait M. Cainbon 
à M. Ilanotaux : il »*st chargé de vous 
tromper”), un moment disgracié, plus 
en faveur que jamais, qui Joue mainte­
nant la comédie de la déférence aux 
grandes puissances.

l^'s pourparlers traînent en longueur, 
on discute sur l'armistice, sur sa lé­
galité. sur sa durée, le mécontentement 
augment»» aussi bien à Athènes «tirai 
Constantinople, et pendant ee temps 
h» sultan arme toujours. 11 mobilise 
plus que jamais, et c'est d'un bout à 
l'autre de son empire un va-et-vient 
continuel de trou lies, se dirigeant tern­
ies vers la Macédoine, où lof* effectifs 
sont tous portés sur h* pied «h» guerre 
et où II y num prochainement une 
armée plrj. formidable encore* «jne 

celle qui, en Tliessalie, sous les ordres 
d'Edhoin laielui et sur les conseils îles 
stratéglstes allemands, ti appris de 
nouveau A vaincre ces chiens de 
gia- • *.

C are pourtant que les négocia- 
ti«- «t en bonne voie et que la pulx 
est p:*o«*hfline. Aecvptons-eu l'augura, 
mais gardons nue sage méfiance, et at­
tendons.

College des Médecins et Chrrorgiens
—DE LA-

rKOVINUE DE QUEBEC

Bureau Provincial do Médoc
Examen Préliminaire

Un magnifique propriété à 
Saint-André

UN K BELLI! KJ&8IDENCE. ,ltu<o à 
deux arcenU de ré»lise do ^aini-Andr^, 
arec «enoubleinent. eau do l’aaueduc, 

'etc. Condition» IaoîIc».
S’oiirc*«of ft C.E. MICHAUD,T, C.

3 Juin—15J St-And*é. Knmoar.vjku.

lllUMVnr DES AGENTS uoiirU rente irKJlilAllli *1^ â«lne Victoria, Son
lUsne et le Jubilô de Dinmant”, rompli do ura- 
vurei lt-8 plu* rÿcentci Co volumeuonticnr la 
biographie autonaéo de Sa Mnje«té, aveo l’bla- 
t«iro uuthemique de son rtgno reinarouable. 
ainsi quo le» détails complet» mr lo Jubilé de 
Diamant. Sculoment $1.00. Le«commande* pieu- 
vent. JJox»no aubaiue pour !os aircnt». Commis- 
• ion de 3») pour oenf. Droit nu/4. Crédit accordé. 
Fret pavé. KtoptQueURo crati». Korives immé­
diatement pour rempnouetnffe et !o torrltoire, 
TU K DOMINION COMPANY. Dér-t. 7, »56 
Dearborn 8i., Chicago. 15 Juin—16

L’KX AMKN pour l’admission à l’Otudo de n 
médeoine etohirursiecommoncera JEUDI, 

le 1er Juillet prochain, à 9 heures, dnn» les salles 
do lu Faculté de Médeeine de PUnivorsitc Laval, 
rue St-Donis, Montréal. .

J>» certificats do bonne conduite et l’hono­
raire. $U0, doiront être rotnir.au moins dix Jour* 
d’avanco entre les main» de l’un des sooréraires 
souMignés.

A. G. BELLE AU. M. D., Québoc.
A. T. BROSSE AU, M. D-, Montréal.

Juin 1er 1897. Seorétuiroa.
2 iuin—Ira.

College des Médecins et Chirurgiens
-DE LA-

PKOVIMCE DE QUEBEC

Bureau Provincial de Médoclno 
Assemblée semi-annuelle

L’ASSEMBLKK du Bureau Prorinoial de 
Médecine aura lluu Mercredi, le Tièine jour 

de Jnlllot prochain, à Montréal. um.« les salles 
de la Paoülté do Médecine de l’Unlvorslié Laval, 
rue rft-Doni».

I/C8 candidats à l'examen rrofoisicnncl ou la 
licence doivent remettre tous leur» cortifieats 
(celui «le l'admission à l’étude comprl»), uinsi 
Quen'honorairo. S40. entre le» mains do l’un dca 
secrétaires sonssignét, au moins dix jours d’a­
vance.

Lo comité des or«'ances s'assemblera Lundi, lo 
51ème jour do Juillet prochain, i 9 h. m. ta. Les 
•nndldat» doivent se prrsenter aveo leurs di- 
plâtncs et cortifleats d’admission n l'i tude* 
Arrès cotto duto, aucun candidat ne sera admis.

I/> comité «l’Examen profess onnel so réuniru 
Mardi, lo flièrao jour de Juillet proobain, à 
Montréal, 9 h. a. m. ,,

Los Daoholiers és Art», d* Liée noos ot es Let­
tres qui ce proposant d'étudier lu médecine 
pourront avoir leur brevet sans oxarnen. en i» 
luisant assornientor sur leur» diplômes par l'un 
«ica secrétaires, nu moins ha t jour» d’avance.

A. G. BELLE AU, M. D., QUEBEC 
A. T. BROSSE A U, M. D., Montréal. 

Juin TRmo 1897. Secrétaire».
2 juin—Ira

J-e hreiunge le pliiH sululuirc pour Uiimiko general 
cl sans supérieur cusuiuo Tonique Nutritif

Recommandé par le* oonnaioooura ot loa médecins do toutes 
les parties du Canada.

Voyez le» témoignages écrits do chimistes éminents.

10 - MEDAiLLES ] DIPLOMES - 12

N
Seul Agent

Dix Médailles et douze Diplôme» obtenus aux Exposittons 
ITnivorsolles do France, d’Australie, des Etats-Euls, du Canada, 
de la Jamaïque, Indos Ocoidendalos.

Saveur originale et fine, pureté garantie, oes breuvages sont 
faits spécialement pour convenir au climat de ce continent ot 
ne sont pas surpassés.

Y. MONTREUIL
-=SS9 «71-270. ME ST-PACL, QUEBEC WS:‘ Telephone 646

:
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w

1 as

{

DE HETRE PUR

lis l la Mm et à la Nail flip
î J. S. MORIN

•L

11 est reconnu par tous les médecins qu’aucun médicament n’égale 
en efficacité lô Créosote de Hêtre contre la Toux, Rhumes, B1011- 
chite, Catarrhe, Crachement de eanget les expectorations abondantes 
de la consomption. Tour en augmenter les bons effets nous y 
avons ajouté de la Gentiane et de la Noix Vomique, qui, unies au 
Vin et à la Glycerine, ouvrent l’appétit, stimule la digestion, iorti- 
lient le système nerveux et améliorent la constitution générale- du 
patient. «— Soignez-douc au début les rhumes dont vous soutirez. 
N’attendez pas qu’il deviennent trop rebels, prenez le Vin à la 
Créosote de Hêtre pure combinée à la Gentiane et à la Noix 
Vomique et vous serez bientôt guéris de toutes ces affections qui 
assez souvent deviennent graves. a

Les certificats suivants devront convaincre les plus scepti­
ques. Ils sont signés do noms connus

M. J. B. MORIN, pharmacien, 325& 
rue St-Jonepli, Si-ltoch, Québec.

Messieurs,—Je souffrais depuis long- 
{hiups d’uue toux qui me donnait des 
îfftintes sérieuses. Après avoir lu vos 
éclames en fuveur du Vin ù la Créo­

sote de Hêtre, j'en achetai deux bou­
teilles qui on fait cesser complètement 
um toux et fuit disparaître mon op­
pression. Mon nppétlt augmenta ot le 
repris mes forces promptement. Je le 
conHellle fortement tous ceux qui 
toussent, comme étant un remède 
prompt et certain dans toutes les ma­
ladies respiratoires.

Je demeure, messieurs, votre tout
dévou^

Z. MARCOUX. 
St-Roch, Québec.

Petite üiTlôre, C. Charlevoix. 
M. J. B. Morin, pburmaclen, 325^ rue 

►St-Joseph.
Monsieur,—Ma femme toussait dé­

pit!» plusieurs années, Jour et nuit. 
Pour ulusi dire, ce qui nous mettait 
dnua do grandes Inquiétudes. Aprôa 
nioJr pris un grand nombre de remè­
des sans succès, elle essaya dernière­
ment votre remède : le Vin û la Créo­
sote do IlOtro de J. B. Morin. Eprou­
vant immédiatement un grand soula- 
fcinent. elle coutinua. retrouva sous 
peu ses forces et son appétit ef main­
tenant elle espère passer encore do 
nombreuses années au milieu do sa 
famille. Vous remerciant de la guéri­
son obtenue.

Je demeure votre très obligé.
Ls. LAVOIR,

Petite Rivière, O. Ohorlcvolx.

cm:/, tocs les phauhiaciexs

I DEPOT GEiMiltAL CHEZ

J. B. MORIN
PHARMACIEN

RUE ST-JOSEPH, ST-ROCH
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The D. & L. s
EmuSsiorc

Est inestimable, si vous êtes épui* 5 
: s6, car elle constitue à Ja fois un j 
: aliment et un remède. ^
! L’Emulsion “D. fc L.” 3
: As»tirera \otro nHaMtwement, ei votre J 
: fcarito no trouve comprojnl»»*. J

! L’Emulsion “ D. fit L.” j|
: Est la mollloure dca rr^parntloim ta l'IIuil» 7 
: d«ToidôHonis,lapinsngrtab1« au palais, 7
: toléré© par les cstoruaca le» plu» délicat». ^
; L’Emulsion “ D. à. L.” 3
: Est prescrlto par les premier» médccLia du 5 
: Canada. +

i ST, LAfEfflOI
Compagnie d’Assurance CONTRE L’INGEHDIE

I
! Lu Seule iiidépcnduiite de l'Assoctufioii des Assurance.

-TAUX REDUITS
I»| L’Emulsion “D. & L.

: Est un «n»rreilleux reconstituant ; 11 rca- : 
: dra l'appétit. :

* OOo.et SI la Bouteille
I 0A*“ * L*W*OBI CB, LTD.

^ WtWsfcl», j MOtsTDXAL. J

Capital Garanti — — — — 
Dépôt au Gouvernement — —

- $250,000.00
— 25,000.00

OBTENUES PROMPTEMENT

v brSPv:
“ASTHME
Oppression, Catarrhe,

' rx» lcs M
CIGARETTES CL$RY 
et 1» POUDRE CLERY

Ont obtenu !«*. plu» nuitca récompcnacs 
Çros : D' CLÉRY à Marseille (France) 
ùéaôt» è QuiUO : Dr EO. MORi* i C- a (sans htiMcot.

/pà n ■ ça M ichTsrtP. extraDIJON»

Envoyez tm timbre iNstir notre “Guidodesln-IKM11
venteurs/* Noua ol>tenons plu» do patente! 
l>our les Inventeur» que tou» l«a autre» ingd- 
nio ;ra ensemble, ot noun faisons line spécialité 
de» application», que les autres agent» n’ont 
pai réussi h obtenir, fat d» ptnti, pti d» ytyw 

MARIO N S MARION, Experts. 
No. 1S5 ruo St. Jacques, Montreal Tel. 2308,

Mentionnes ce Journal.

GOUDRON uoüeur btoibuqub. Aim.EPiue.BU U UI1U 11 MIQDC, PRÉSCnVATlYE El* CURATIVS
DES MALADIES de la poitrine,ftlIVOT Û6 ^es^omao cl de la vessie.

QU I U I id|W l’adrttM 10. r. Jacob. Paria*

CURE YOURSELF.
Use Big U ior ail uimnl 

oral dlscnarfiu», nu d mi) 
IsâammatioQ, irrltatlor.. 

or ulcération o( mu- 
[rHE&meCHgwcn Co. cou» membraueH. Pain- 

kou»ctwiATi,o.555S les» and oot aitrlngom
ur polbonou»,
S»IS Sr Brofflita 

CtMolar

Lo dépôt roqtU par lo Gonvornoment ayant été fait, ootto Oomoanl» #fffra Am
KarnnUos lnoontostables à »e» portoura da polioa.

J. ç. LAvi°utrTB. l’rt.ident. A. S. IIameu.n, V. Pr. BquaJ.-û**.
J’,. Maiukai*. Vioo-Pré»idont. G. do G. Languedoc, Secrétaire.
L. G. Papineau, L’o Vico*Pré»ideut. F. GACTiitEit, Géraut.

BUREAU PRINCIPAL: MONTREAL

M.4KCATTË & LëOLEKC, Agents Cêndntn
28, Cote de la Montagne, Quebec

TELEPHONE 028

©CHEW

Frtrtau «vOMilon,

ANÉMIE — FAIBLESSE — DÉBILITÉ — CONVALESCENCE 
FtÈVRE DES PAYS CHAUDS - DIARRHÉE CHRONIQUE - AFFECTI0SS 

DU CIEUR - SURMENAGE PHYSIQUE S INTELLECTUEL
•ont rapidement ouen» par

i
fi(ELIXIR

etleVINde --- r rww~
Tontqut neons tau ont—DixasuT— stimulant puissant '

général : MQNAVON* Fh- da 1**CUsté. d MOI (Franc»]
nLpépQ9ittiirc8 d QUÉBEC : I> Ed« ^ c-y*

•rr aara^gTsat UN

751519



DEFWieRE EWTIÜN LE COURBMfc DTT JEUDI ^SÙ2ffiPilSB7

Le> sennon de M. Roy
No« lecteurs trouveront eu première 

“pogede bwm eermou prononcé pur M.* 
l’abbfc C.-Boy à lu Bamliq** mardi matin.

C’est une admirable page d’eloqueuce. 
M. Rcjr a tout à la fblfl la pensée, le style 
**t Pélocution.

Il compto déjà parmi 1m plus brillants 
du jeu» clergé.

Le Sénat et le

NOCEBLDm
nu college" joliette

Imposantes ceremonies
DISCODES DE EN. S3. DUHAMEL ET 

LAFLEOHE

MGR DEL VAL A JOLIETTE

Joliette, Qué., 23—L’Industrie est en 
liesse. Jamais la gaie petite ville fondée 

TU par Barthélemy Joliette ira vu autant
J Jill îTiin Q±lJ ! d’animution et de gaieté, car l’on inuugu-

1 ruit, hier soir, un graud triduuw en l’hon­
neur des noces d’ordu collège Joliette,une
iieA nllld nriwru)c«^ mui.MijUn acte de cirage

Le Sénat a rejeté le bill du Drummoud.
Noue croyoTM* qu’il a accompli uu grand 

devoir public.
Son droit eet incontestable.
Et l’opportunité de tou e.xexcice dans le 

cas actuel nous parait évideute.
L’affaire du Drummond était une mau­

vaise affaire et une allaire malpropre.
Des journaux libéraux comme le Globt 

et le Witness l’avaieut condamnée.
Des députés libéraux avaient refusé de 

l'approuver.
Ce n’est pas donc l’esprit de parti 

qui a poussé le Sénat à donner le coup de 
mort au till si cher à M. Tarte.

C’est le sentiment du devoir.
Comme Sir Mackenzie Bowell Ta fait 

remarquer, la chambre haute a déjà rejeté 
dee projets de loi présentée pur des gou­
vernements conservateurs. Et la majorité 
du Sénat était conservatrice alors comme 
aujourd’hui.

Ouae peut donc mettre en doute sou 
impartialité.

La Patrie, instrument de Joseph-Israël 
Tarte, menace le Sénat de ses foudres.

Onjs’apercevra bientôt que ce ne sont 
que>dee foudres Je fer-blanc.

Oü parle de supprimer l’indemnité du 
Sénat, de nommer une fournée de séna­
teurs ruugc-e pour cliauger lu majorité, de 
luire ceci et cela.

Ce sont là des propos ridicules. Le 
Sénat est dans la citadelle de lu constitu­
tion et l’on tie peut rien contre lui, à 
moins qu’il n’y consente lui-inéiue.

Serrez vos foudres, maître Israël !

Les fetes du Jubile
a Londres

UNE SOIREE A COVENT GARDEN

Les enfanta -d’eoole et la Reine

UNE MEDAILLE COMMEMORATIVE

Lettre da président des Etats-üni3 
à la reine Victoria

IDéMJohe spseialu )

Les promesses
de M. Laurier

Le mécontentement a Ottawa
Un remarquera qu’à partie pont Vic­

toria qui reçoit un beau eubside, en plus 
dee millions que le gouvernement donne 
au Grand Tronc, aucun des autres ponts 
pour lesquel» il avait été demandé des 
faveurs a été favorisé.

Pas un eou pour le Pout de Longue»il !
Pas un sou pour le Pont de Québec !
Pas-uu sou pour le Pont Interprovincial 

ü’Üttauru 1
Voilà Je résultat de toutes Jes belles 

promesses de Ebon. M. Laurier qui s’est 
habilement éclipsé au moment de tenir 
phrole.

Noue ignorons ce que vont faire les dé­
sappointé», mais à Ottawa la chose ne va 
pas toute seule.

Lorsque les gens d’Ottawa auxquels | 
1 bon. M. Laurier avait formellement 
promis $250,000 pour construire le pont 
lnterprovincml à In Pointe Nepean te 
sont vus aiusi joués, ils se sont aussitôt 
réunis et pas plus turd que mardi une dé­
putation des libéraux les plus importants 
d’Ottawa est venue mettre la main sur 
^ir Richard Cartwright qui u essuvé «le 
disparaître en se disant trop occupé, 
mais les gens d’Ottawa étuient trop mon­
tés et ont attendu de p.ed ferme. Le pre­
mier ministre suppléant a liai pur les ren­
contrer et par leur promettre que PEUT- 
ETRE, il d.‘mandera pour eux un crédit 
supplémentaire représentant la moitié de ce 
que M^Laurier avait promis. Lu popula-

des plus prospères maisons d’éducation 
supérieure de la province dout les citoyens 
de cette ville sont justement orgueilleux. 
Des préparatifs considérables ont été faits 
pour célébrer ce grand événement qui 
réunit dans les murs de leur Alma Mater 
près de quinze cents anciens élèves. Les 
rues, les maisons privée* et let magasins, 
les institutions de charité et d’éducation, 
les édifices publics disparaissent pour 
ainsi dire sous les décoration®. On ne voit 
que drapeaux, tentures et arcs de triom 
phe. Tout le monde est sur pied et la joie 
anime tous les cœurs. Toute la population 
s’est portée, hier soir, à l’arrivée du train 
spécial qui ramenait à leur vieux collège 
plus de 000 anciens élèves qui étaient 
accompagnés de Mgr Duhamel, de Mgr 
LaHèche, de l’admitiistrateur du diocèse 
de Montréal, du consul de France à Mon­
tréal et de plusieurs autres dignitaires 
ecclésiastiques. Le K. P. Lajoie, qui a été 
curé de Joliette pendant plus d’un quart 
de siècle et qui est aujourd’hui en France 
le supérieur générai de l’ordre des frères 
St-Vmteur, était également dans le train 
et nombre de citoyens de Joliette se suut 
portés à ta rencontre. Précédés de la fan­
fare du collège 1er anciens élèves se ren­
dirent au collège où ils lurent conviés au 
lundi magnifique servi .-ou» une immense 
tente dressée duns la cour.

A 5 heures, le supérieur du collège 
présenta aux distingues visiteurs et aux 
nneieus élèves une longue adresse de 
bienvenue. Le maire de la ville souhaita, 
au nom des citoyens, la bienvenue aux 
anciens élèves leur offrant la plus large 
hospitalité. Le Dr D. Rainville, de St- 
Unrthélemi, l’un des plus anciens élèves 
«lu collège, présenta une adresse au K. P. 
Lajoie et ce dernier répondit en termes 
émus. Mgr Duhamel dit ensuite quel­
ques mots très amiables à l’adresse de 
l’Alma Mater et des anciens élèves, puis 
Mgr Lalièche prononça une de cea allocu­
tions chaleureuses dont il a ie secret, pre­
nant pou; îhèm», “la parole de Dieu dans 
le monde’’, et fuisuntuu éloge enthousiaste 
de la Reine Victoria qui donne aux Mo­
narque-' de la terre l’exemple de Ju vie du 
chrétien croyant et aimant du devoir.

Les élèves furent ensuite conviés à 
une promenade dans les rues de la ville 
illuminées “a giarno.” Précédés de la 
fanfare de la ville et du maire Renaud, 
les élèves ont sillonné lu petite ville en 
tous sens, ce n’était partout que lumières, 
lanlerues chinoises, arcs de verdures, 
feux de beugale, etc.

Au retour, les élèves assistèrent à un 
teu d’art nice d’une graude beauté dans la 
cour du collège.

Le collège Joliette possède une cour 
d’une incomparable beauté : c’est un parc 
magnifique dont n’importe quelle ville sc­
iait îière. Un avait mis hier ©oir à con­
tribution tous les avantages qu'elle pos­
sède.

La journée fl’est ouverte ce matin sous 
de favorables auspices. J.a température 
est superbe. Une grand’mesBe pontificale 
u réuni dans l’église paroissiale tous les 
anciens élèves.

Mgr Duhamel oïlicinit, ayant comme 
assistants M. l’abbé Daigimuit, curé de 
St Edonard de NapiervilJe, et M. l’abbé 
Daignaitlt, curé de Ste-Juliede Verchères. 
Au chœur ou remarquait Mgr Lalièche, 
M. le grand vicaire capitulaire Bourgeault, 
le it. P. Jorioin, supérieur des Obluts de 
Montréal, et une centaine d’autres mem­
bre*' du clergé. Dans lu nef, M. de la 
Bruère, surintendant de l’instruction pu­
blique ; le juge Baby,le consul de France 
à Montréal, M. Tellier, M. P. P., bon. Ls. 
Sylvestre, conseiller législatif, etc.

Les élèves ont donné une très jolie 
messe en musique. A 11 hrs, uu train 
spécial a amené à Juliette Mgr Merry Del 
Val, accompagné ne Mgr Emard.deM. 
l’abbé Colin, «lu chanoine Racicot et «l’un 
autre groupe nombreux d’anciens élèves. 
M. le maire Renaud s’est i*ortô uu devant 
du délégué apostolique qui a été conduit 
à l’église où le supérieur «lu collège et le 
maire Je la ville lui présentèrent «Je» 
adresses de bienvenue.

Le délégué répondit brièvement et 
donna ta bénédiction à la foule «les 
lidèJes. A midi et demi, grand diner sous

La barque “ Magnhild ff

CHAVIRE

8ix -homme»- noyés
«

Londres, 21—La soirée de gala donnée 
à Covent Garden hier soir dépasse eu 
splendeur celle qui fut dounee en l’hon­
neur de l’Empereur Guillaume. Jamuis 
on n’a vu pareil déploiement ie richesse 
et une assistance aussi nombreuse. Lu 
famille royale y assistait au complet, à 
l’exception de la 
Fred 
sali 
res
teneur
naturelles, eu grande partie de roses 
blanches, roses et rouges.

La princesse de Galles a été la première 
arrivée. Elle portait une toilette blanche, 
un collier de perles et une tiare de «Ra­
mants. A son entrée daus la loge royale, 
l’auditoire s’est levé et a chanté l’hymne 
natiouul, après quoi Je rideau a été tiré et 
l’orchestre et le chœur ont entonné le 
6W X'tuc the Queen qui a été exécuté 
avec une perfection admirable. Un a 
donné le deuxième acte de Tenhausser, 
le troisième acte de Roméo tt Juliette de 
Gounûd et le quatrième acte «les Hugue­
nots. Les acteurs ont réussi à la perfec­
tion.

Londres, 24—La reine a quitté le Palais 
a 4.30 hrs. p. m. hier pour retourner ù la 
gure Je Paddiuglou par la même route 
qu’elle a suivie pour en venir.Tout le tra­
jet n’a été qu’une longue et enthousiaste 
ovation. Sur Je Coustitutiounal hill, 
lu,000 enfauts d’écoies attendaient le pas­
sage de la reine, et à son urrivée, ils l'ont 
saluée par le chant national. Le marquis 
de Londonderry a présenté une adresse nu 
nom du Bureau des écoles. Les enfants 
portaient chacun une médaille du jubilé.

UN VAISSEAU EN RETARD

Lea- GUtreftÆecueHii8 par to vapeur 
“ uito d-Anvera ”

Un wessuço reçu* hier aotyr, do la 
rolulto-iiu-Rèxv, jumouco que fè va­
peur “ Antwerp City,” do la ligne Fur- 
ne*», venant d’Anvers, e»t p<uis6 ù exit 
eudroit vers les 11 heures du* matin. 
Le capitaine Nash a fuit rapiM>rt qu’il 
avait à son bord douze hommes recueil­
lis en mer et faisant parti do l’équl- 
puye die la barque norvégienne 
** Mugniilld,” de Christiana, qui a cha­
viré ù la Polntc-à-hi-Rêuomiuée, le 21 
de juin dernier. Six hommes de 1*6- 
quipugu. le capitaine. Je *wcondj. le 
cuisinier, le jiourvoyeui* et deux mate­
lots se sont noyés.

La barquq *• Magnhild)’* capitaine 
Tolefsen, était un vaisseau eu bols 
jaugeant 1.4Ü1 tonnes et avait été eti-

UN MYSTERE .

*i>l qua.- lo “Conrtçr” 
çult, hier, Von auppbftc (jue^cattop 
trouvé prèo de la volo fttrréé K 
Romuald, est celui do Charles Au- 
dr*wA, qu«» plusieurs familles quôbee- 
qnoises connaissent. D’après les pa- 
été trouvée en sa possession ©t l’on 
d’avis qu’il a résidé longtemps A 
Ogdeustmrg, New-York.

Comme nous le dislotis, hier, une 
nombreuse collection de vieux sou» a 
été trouvé en sa possession et Ton. 
nous apprend qu’avant de partir pour 
faire sa tournée. 11 en avait laissé une 
autre chez M. Hossack, épicier. L’on 
nous dit que le défunt était très riche 
et qu’il avait plusieurs propriétés aux 
Etats-Unis. Le cadavre a été trans­
porté A la morgue.' hier après-midi.

------ DK LA

Ligue du Sacré-Cœur
STE-ANNE DK BEAUPRÉ

Av«oU4»ionvoUUt4o MfinJeslim do Moimigurar
Btekx, ....................
1U Li|m
«lo la Ligue «lot Jeune* Ons, «k>um lu

o du Haerô-Coiur d*n homuito de Bt-lloch, et
<m du 
», flTft' 

Doirne Sto-Anue de

direction du
K6r. M. AaWiuti Gauvreun, cTïrû de Bc-llotJ», ftfrtT

_________ 2__‘ __ _ ‘ une Stu-Au
Bcaùpr
•ou çinuultmo pèlerinage ft lu 

ri,

Buffalo Bill

La troupe de Buffalo Bill était fl 
Montréal hier et a attiré une roule 
considérable. L«*.< milliers de person-

• j •
lion d’Ottawa est furicute tt il i,e ferait i hi tente. Le» principaux orateur» seront
pas boa pour Je gouvernement d’avoir uu- i UorneÜer, Jellier, M. F. F., M. U*

Ai i , I muire Remuai, le curé Gabourv,de Salem,jourd nui une ejection a faire «iaud laça- - - * *
pitaJe.

Echos d'Ottawa
L’action du Sénat»

Ce qui reste a faire 

r. Les ministres sont furieux
(bâpècho spéciale)

Ottawa, 24.—Le rejet du contrat du 
Drummoud par le Sénat a exaspéré les 
minietres. La rumeur circule ce matin 
que Y uu deux a câblé à M. J.aurier de «le- 
mander l’abolition immédiate du Sénat. 
Celui-là n oublié «)ue la constitution ne se 
déchire pas comme cela uu caprice du 
premier venu. Dun? Ica cercles conserva­
teurs ou approuve chaleureusement le 
vote de la chambre haute qui n rendu un 
grand service au pays. Un a épargné ui 
menaces ni promesses, pour tAclier de ga­
gner le Sénat, mais sans succès.

La prorogation n’aum probablement 
uas lieu cette semaine e.icore. Il reste 
Vempruut de quinze millions demandé pur 
le gouvernement actuel, les résolutions 
du Crow’s Nest Pass et quelques autres 
mesures. Sir Richard Cartwright annon­
cera oel après midi l'intention Uu gouver­
nement sur ces différents sujets. ^

I.e lt-gouverneur
Kirkpatrick

DANGEREUSEMENT MALADE

(Dépêcho spéciale)
Toronto, 24—Le H-gouverneur Kirkpa­

trick qui vient «l’ôtre décoré par la reine, 
ne jouira probablement pas longtemps de 
son titre. 11 est gravement malade, l'opé­
ration qu'il a subie eu Angleterre n’ayant 
pas réussie.

Sir L. H. Davies
Partira lo 30

(Dépêche spéciale)
Ottawa, 24—Sir L. H. Davies quude- 

. , - - vait partir hier pour Londree, afembar-
La chambre en comité général, hier quera le 30 du courant. H va discuter
ir. a vote les crédits nnn T* 1 n mi — a* if n «% f j. ». « m a» t m a •. .. ^ - - _ 4 ! .. . . -J. «3 ---- J | M '4 1 ^ wu iUUi. 41 Ml UI-V.UIU

aoir,,a voté les crédits pour les ré ara* avec M. Ivuuner et le gouvernement bu
lions au nrianoo»e. a. lr» ritfidnlli. 1*. .i.. * . .1 1..____.i._ _____  .« » . .. >,lions au manège, a. la citadelle, le qua. de jjériul, la portée des traités belges et 
St Jean Ile d Orléans, la rivière Beaui*r . mauds sur la elauhe o référentiel le du
» /...«I A^ Ci/, A ...» .1., C.__ ___ _ ..1Je quai de Ste-Anne du Saguenay, la.n 
vière à la Pipe et le quai de Caconna.

La Saskatchewan débordé
(Dépêche ap(ciah)

Prince Albert, 24—Le bras nord de .a 
rivière Saskatchewan a monté de 10 pieds 
depuis hier soir et elle continue de monrèV 
2 pouces A l’heure. Lee hommes de mou­
lins sont obligés de tirer les billots de 
crainte de les voir partir à Ja dérive. Le 
•oar&nt a uue vitesse effrayante et Ja ri­
vière charroie de6 débris de toutes sortes. 
On u'a pas vu Ja Saskatchewan aussi 
fcaute depuis vingt ans.

veau tarif canadien.

aile-
nou-

ACCIDENT

Un ouvrier de bord, Alexandre Bou- 
rnssu, Agé d’environ 45 im». a failli se 
faire tuer, hier uprès-miUJ,, à bord du 
** Aketsshus,” qui décharge actuielle 

iu(*ut3 du charbon au 'fmji

»e rendiv en Angleterre.
Au moment, de Taceideut, elle avait 

à son boni l,SU0 tonne*.
La barque ** Magnhild ” et son êapl- 

tatue étaient très bleu eounus il Qué­
bec. Eu effet, ilepuls les dernier» tren­
te uns. Le capitaine 'Talefseu revenait 
dan» notre port deux ou trois foi» ik*u- 
dant la saison d’été. Cette nouvelle a 
été un coup de foudre pour toutes ses 
coun.ais.su uces.

Le colonel

DIMANCHE PROCHAIN, LE 27 JOIN
»
par le i-liemiii «le for quôbcc, Montmorency et l’hur- 
levels. Un eh«Aur eomiio-iù «lo vols oboUie», soun 
l’hwbile direction do M- Goorge Gnlemeau, mnltrc- 
cbautr** de la Con^rt-gatico de» boiomua U St-Uocb, 
Accomoagnura 1er pèlerlui».

La Gardu Indtpundaute Obamplalti, avec leur 
corpd de musique, j.n u Jra part au j>6lcr1nug«*.

On ob&vrveru l'ordre uulvunt, a co pèlerinage : 
lo.—Le départ aura lieu do l'tgllto Kt-Rocli, «ira 

p« uu eu tùte. U ü h. 1C», pour la guru.
üo.—Prendront le.» rang* de la pro^vsilou que le» 

membre» do» deux Ligue».
3o.—A 7 heuiva, départ pour Sto-Auj»e.
4o.—A Ste-Aune, !«.•■» pélunn» se rendront imrnt- 

représenta- diatemeut Al'éqlii<e, j»our y commuiucr. pendant une
0s SJltlslaitVS : : w*:Me bAa",01dlle V*T Direetour.« o.—A lu br§, grande inuim.
lent, pourtuill; ! Co.—A 2 11. au, MCriuou, »nlut lubiuuci, et vénéra- 

promettaient * 4ea reliquu» du Stu-Anue.
! 7o.—A ü h. 80, déport du trr.in pour-québec.
| to.—Arrivé* a Québc -, le» pèlerin» mi rondront 

Plff alo Bill) B dtt im'i^diutemcnt en proce«»iou A l'églleu de Saint-
m,-Il était wiclmntfi «Vuvulf l>u assister K'.'u> twuf ych.ut.rK- Mu«nitcut.«|«| Il « «.III VIIV1I.IJ1H «I .1 1 *Jo.—1 ou» le» membres lie Cl u l.lgue»

avoir *

Portaïuouth, 24 — On cat beaucoup in­
quiet sur le aort du Sealurk qui doit 
prendre part à la grande revue navale, 
samedi, du ici depuis jeudi mai» qui n’a : . . . •
pas été signalé depuis son départ de De- a et0 u 
vonsport. Deux vuieseaux envoyés à sa 
recherche sont revenu» tan» avoir trouvé 
aucune trace du vuisseau en retard.

La grève des pilotes
Los commissaires du havre no veu­

lent pas capituler

Montréal, 24—Les pilote» persistent à 
maintenir lu position qu’ils ont prise vis­
a-vis les compagnies do navigation qui so 
sont opposées à l’octroi do leur bill ; mai» 
la navigation n’eu est pas pour cela retar­
dée, bien qu’il y ait quelque danger à 
appréhender a la auito de cette situation.

A l'assemblée tenue lundi, par les 
expéditeurs, dans les salle» du conseil du 
Board of Trade, et ù laquelle étuient 
présents, MM. John Torrance, Robert 
Reford, Hugh A. Allan, Thus. Hurling, 
Charles McLean, D. Campbell, C. Byrd, 
IL Nelson, C. Green. James Tho:n et 
M urray Kennedy, le télégramme suivant

aux fêtes Jubilaires et a ajouté 
trouvé très jolies les Illuminât Ion» et 
les décorations rie la ville.

Ia» cirque rio Buffalo Bill sera ù Qué­
bec demain «*t samedi.

La grande parade partira des plai­
nes ù 10 heures, demain matin, et dé­
niera par les rues Grande-Allée, Es­
planade, D’Youville. OGte d’Abraüam. 
St-Va 11 or. Boulevard Langeller. 3t- 
Jose.ph. Balais, «le la Fabrique, Buarie. 
St-Louis et Grande-AUGe Jusqu’aux 
Fia lues.

La veritable purgaticn

w sont prié*
•Je porter l’iufllgne tlv la Société.

l"o.—Tone le» iiuroifSivimUo SUlocli, ninsl q»»o 
leur» famille*, uont juic» «lo j roudru purt à oc b» a i 
j •Jrrimitfo parulani.q.

llo.—L»- i<Ak«riuagc uura lieu de beau «umuiu du 
mauvais temii*.

l-’o.—Il y aura Iroi* truing : ùl ti, 7 et 7.2fl hr*.
Billet» aller et retour: 60 et* ; enfants: moitié 

prix.
A NT. A. UAUVltVAU, Pire,

24 juin—3 Curé, Saiut-ltocb.

tCHEMIN DK FER

Qacbce, Montmorency & Charlevoix
le sel 1807 : ARRANGEMENT DÉTÉ : 1897

MEDAILLE SPECIALE 
Lotiures, 24—Lu reine u ordonné

Mus-., Je curé Uhuguou, «le Chatn- 
pl.tiu, X. V., le juge Baby, etc. Le» 
fêtes jubilaires ne kc termineront que 
demain soir. Il est venu de» anciens 
élève» de presque tou» le» endroits «Ju 
Canada et des Etats-Unis. Il y en u 
même du Mexique.

C’est suus contredit la convention 
d’anciens élèves la plus réussie qui ait 
encore eu lieu.

une
médaille spéciale en or et en argent pour 
cire présentée aux lords maires, lord Pré­
vost et Prévost du Royaume-Uni à l’oc­
casion du jubilé.
DINER AUX PREMIERS MINISTRES 

COLONIAUX
Londres, 24—Lord Brassey a donné 

un dîner hier soir aux premiers ministres 
des colonie», à Normanliurst, résidence de 
la famille Brostey. Sir \V. Laurier et 
lady Laurier y assistaient.

V oi«.*i le- texte de lu. letUv remise ù la 
n aie Victoria par M. WhlteJaw Ueiil, 
envoyé spécial «le» Etals-L'uis :
'* A su. mujesté ht reine Victoria, reine 

de Gram le- Bretagne et d’Irlande 
«*t Impératrice «les Indes.

“Grande et bonne amie,
” Au nom du peuple «le» Etats-Unis, 

je présente mes sincère» félicitations 
à l'occasion tlu soixantième anniver- 
»air«* de l'avènement de votre majesté 
au trône de la tJnuide-Bretagne.

“.('exprime les senti incuts «le me» 
concitoyens en souhaitant jxiur votre 
peuple la prolongation d'un règne 11- 
litMiv et marquô par l'avancement 
dans les sciences, les arts et le bien- 
être de vos sujets. Au nom de mes 
concitoyen», je désire particuliére­
ment: reconnaître votre» amitié pour 
les Etats-Unis et votre amour de la 
paix, «loin vous avez donné des preu­
ves «laus «les occasions iuqjortautes.

“ 11 «*st agréable de reconwi-tre la 
piofoinh* gratitude et h* respect qu’ins­
pirent vos vertus personnelle». Que 
v«*tre vie continue et que la paix, l’hon­
neur et la prospérité rendent heureux 
le peuple sur lequel vous avez été ap­
pelée régner. Que la liberté pros- 
p«‘*re dans tout votre empire sou» «le 
justes et équitables lois et que votre 
gouvernement continue ft occuper une 
grande place dans l'affection «ie tous 
ceux qui vivent sous son égide.

“ Et je prie Dieu «l'avoir votre mu- 
jesté «-n su sainte garde.

“ Fait ft Washington, ce viugt-hui- 
tième jour de mai. «‘it l’an lbUT.

“ Votre bon ami. Win. MaeKinley.— 
Four le président : John Shermau,
so<*rétftire.”
I.E JUBILE DE LA REINE A MONT­

REAL
Montréal. 24.—Iaîs fêtes jubilaires à 

Montréal, ont été brillantes et ont 
éclipsé tout ce qui s'était vu jusqu’au- 
JouBl’hul. ô.üOU iKirsouues «»nt pris 
part ft la grande parade militaire. I a 
procession était immense et le» «diars

•• Le devoir de punir le» pi'otce réfruc- 
toi res incombe aux commissaire» du 
lmvre. Le gouvernement est décidé d’as­
sister les commissaires dans ce sens, mais 
ce n’est pas à lui a s’occuper de la chose.

(Signé) L. JL DAVIES. '
M. H. Budden propose alors, secondé 

pur M. Th a. Hurling, et il est résolu : 
** que le gouvernement soit requis d aug­
menter de 25 lu nombre des . bouées vu 
«^ue la navigation est considérée comme 
dangereuse, sans cela. ” .

Il a été ensuite prup«>sé par M. D. A. 
Watt, et résolu unanimement : " que la 
commission du havre fusse savoir qu’elle 
est prête a examiner tous ceux qui se 
présenteront pour les examens du pilo­
tage et à leur accorder leur licence, s ils 
ont lea capacités voulues.

Une assemblée de la commission du 
havre a aussi eu lieu u 2.30 heures, et 
l’on a décidé d’avertir les pilotes en grève 
d’avoir u rentrer dans lu devoir, sans 
quoi, ils seront renvoyé».

A Québec, la situr.tiqn est la même, et 
les vaisseaux continuent de voyager sous 
la conduite de pilote» improvises.

Un steamer coule a fond

C’est lu Furgatiou du Jour, de J. B.
Morin. Elle, est composée des meil­
leurs purgatifs recommandés par Tau 
toiité lucwiduale, tels que : le îSe*,
d’Epson, le Séné d’Alexandrie ; elle est | --------------
aromatisée avec de la poudre de gin- /COMMENÇANT J.BF.T APRES MERCREDI 
membre de la Jamaïque, de Coriandre, ! v* le au Mai 1S97, les trainscirculvront commo 
ri’A ni » et d’uu médicament pour cal-|>uil: 
mer es «loueurs d’intestins.

De cette façon lu dose est agréable 
au g«JÛt. elle procure uue purgation ra-i 
elle, prompte, certaine, et convient j 
également aux hommes, femmes et 1 
enfants de tout age.

Ce remède est employé cotnein luxa-| 
tif dans les maladies du foie, daus les

ENT1US QUEBEC ET STE-ANNE 
LA SEMAINE

D/p. do Québeo Arr. à Sto-Anno

New-Vork, 24.- Le paquebot ft aubes 
** Albertiua,” qui fait le service entre 
Kwl Bank (.New* Jersey) et New-York, 
a touché sur un vacher dan» lu gruude 
rade, ft un endroit connu sous le nom 
de Uocky Point. I.a «iiillle du navire 
a été fort endommagée, mai» il a pu 
néatinioins arriver ft sou dock, aux 
Highlands of Nuveslnk, et y débarquer 
se» vingt-cinq passagers, qui ont été 
transbordés sur le paquebot «le Loug 
Branch à destination de New-York. 
Feu «le temps après que “ l’Albertina” 
eut été amarré. «j:j s’est aperqu que 
l’avarie était beaucoup plus grave 
ipTou ne l’avait cru d'ubord. Une voie 
d’eau s’était déclarée «*t le navire s’eu- 
l’«»n«;ait rapidement malgré la mise en 
u:ar«*he «h* scs ponq^es et; de ccdles d’un 
remorqueur venu A sou aille. Flnale- 
neMit. ’’ l'Albert!un ” u coulé ft fond 
et le capitaine a dff deinaudcr l'aide 
d’une «‘oiupaguie de sauvetage pour le 
renflouer.

cas «le constipation et dans toutes les 
affections qui s'en suivent telles que : 
Odiquos. Hcmorrholdes, Migraines, 
îuauvaises digestions et Engourdisse­
ments «iu 1 amènent souvent la paraly­
sie,, etc.

Demandez Ift A votre marchand ou 
chez J. B. Morin, rue SSt-Joseph.

FAITS DIVERS
PRIX DU PRINCE UE G Al.LUS

Le concours «Je» rhétoriciena ]>our le 
prix du Prince de Guilt*» a été «lécidé hier 
soir. C’est encore un élève du collège de 
Lévis, M. Félix Leclerc, ti Ls «le M. F. Le 
clerc, de Ste-Hénédlne, «pii est l’heureux 
concurrent. Il l’emporte de cinq ou six 
points sur le second.

Nos féliditation» à M. Leclerc et au 
collège de Lévis, qui remporte le» deux 
prix de cette année.

PERSONNEL
L’hou. M. Turgeon eet allé ù St- 

Raymond où il doit porter la parole à l’oc­
casion de la fête St-Jean Baptiste.

—Le» hou». MM. Archambeault et Ko- 
bidoux font à Montréal.

—Les hons. MM. Duffy, Parent et De 
chèue sont à Québec.

PETITES NOUVELLES

: 30 A. M.
!(• on A. M.
6 on P. M.
6 lft P. M.

D^p. de Ste-Anne

b :îo A. M. 
1U bS A. M. 

«» 00 P. M. 
T 15 P. M.

ro 45 A. M.
Arr. :\ Québeo 

G 45 A. M.
K 25 A. M.23 A. M.

11 rJ) A. M. lExoeut" ie fume«li)..l2 60 V. M.
12 20 P. M. lLo6;iuieJi seulement)*] 20 P. M.
4 !0 P. M. 6 10 P. M.
7 15 P. M. (LefAinediceulement) S 20 P. M.

Train o.ntru pour le? chutes Montmorency,<16- 
ar: «io Québec à 2.tX« P. .M, «io rot«>urdo8*Cktiie8 
lontinoroDcy pour Québec à 3.46 P. M.

LE DIMANCHE
Arr. à Ste-AnneDép. de Québeo

(• (b A. 61­
7 20 A. M.
2 00 P. M.
0 15 P. M.

l)ép. de Stc-Ànne
6 45 A. M.

11 50 A. M.
4 30 P. M.

G 50 A. M.
8 30 A. M.
3 CO J*. M.
7 15 P. M.

Arr. Québec
G 45. A. M.

12 50 K M.
6 40 P. M.

ENTRE QUEBEC ET ST - JOACHIM
LA SEMAINE

Dép. de Québec Arr. 5 St-Jonchim
M. b 15 P. M.5 C0 P

Dép. de Sl-.Joachicn 
7 00 A. M.

Arr. à Québec 
S 25 A. M.

LE DIMANCHE
Dép. do Qnéboo Arr. 5 St-Joichim

2 00P.M. 3.11 P. SL
Dér. de St-Jouchitn 

4 16 P. M.
Arr. à Québoc 

40 P. M.5

MARITIME

allégoriques nombreux et jolis. L.’Il- 1 L4n heures, a
lumination «le la ville était nue vraie 
féerie, et l’on considère que près <h* 
100.000 personnes étaient sur la rue 
«.•♦.* soir-lft.

Toronto, 24.—Los fêtes jubilaires 
ici ont été uue brillante affaire. 13.­
000 personnes out pris part ft la grande 
procession.
LA SOCIETE ROYALE DU CA 

. N AD A
Halifax, N. K.. 2-1.—La Société

Royale du Canada s’«*»t réunie, hier 
matin, en deux sections, l’une dévouée 
ft la littérature anglaise, et l’autre A 
la littératuiro française. M. Wilfrid 
Campbell a lu un poème original sur 
Sébastien C-abot. M. Lampman a lu 
“ An Ode to the hills.” Un cablegnun- 
me du palais «le Buckingham a été 
re«;ii exprimant les remerciements «le 
Sa Majesté pour les félicitations et le» 
sentiment» de loyauté de la Société 
Royale.

Le vapeur *’ Brazilian,” de la ligue 
Allan, est arrivé «le Londres, hier, et 
après avoir déchargé sa cargaison 
peur Québec, Il a continue pour Mont­
real ft ft.MU heures. Depuis son dernier 
voyage, lo,“ Brazilhui ” a été pourvu 
d’uu «impartimeut réfrlgémteur.

— T.e vapeur “ Ferurian.' «-apt. Wal­
lace, parti de (Glasgow, le 12 juin, avec 
une cargaison générale, est arrivé ft

ni., dans mitre port, 
pour MontrftaJ uan»

A la cour du recorder, ce mat:n, un 
nommé Alextmdn; Poulin a été condamné ,
àâlO d’amende et lo» frais ou un moi» de £ -**. • • 'aprison pour ivresse et tapage, et deux ; £ 
frères da nom de Boucher out été con 
dunméfl ft $5 chacun pour u voir eacoui âgé 
uu nommé Hondersou ft battre UU uuinilié i ;S Nous enverrons,touo frais r-ay^s.nur S; 
St-Jacques. Henderson a été condamné réception du prix indiqué, aucun des |r% 
ft £10-d’amende.

— En cour de police, on a commencé 
ce matin l’enquête dan» la cauee de 
Gaguon & Ritché, accusés de vol àLévîe.

ue ^ S;

“Il Accessoires pour Bicycles |
w §:

■ u nrticlec suivants. Nous garantissons 
{U toutes nos marchandises.

. Crawford. 
Le tonueau dont ou se sîjrt pour sortir 
le charbon de la cale et renvoyer sur 
le quai «.‘St venu lui tomber sur la tête, 
lui Infligeant de nombreuses blessures. 
On dit que cet accident est d(l il la 
faute du matelot, chargé de faire ma­
noeuvrer les cordes du tonneau en 
question.

Le Dr Gosselin u pansé les blessures 
de la victime.

EST-CE UN MEURTRE

Ottawa, 24.—Samedi matin, vers 8 
heures, lew ouvriers de M. J. H. Booth 
ont trouvé, flottant sur l’eau, vis-à-vis 
le bureau de M. Booth, le corps d’un 
homme portant sur le visage des bles­
sures assez graves.

Le cadavre, retiré de l’eau, a été re­
connu pour celui de Thomas Filon. 
Rochestervllle, qui était parti de chez 
lui pour Hull, samedi dernier, et qui 
n'avait pas été revu depuis dimanche 
entre minuit et uue heure du matin, 
pn's du pout suspendu et se «lirigeaut 
vers HulL Pilon était un Jiotnme marié. 
Ogé d’environ 35 ans. 8a mort a plon­
gé dans le.chagrin une pauvre veuve 
et quatre jeunes enfants. Le corps a 
été transporté ft la morgue de MM. 
Bradey et Harris.

Lee blessures que le cadavre porte 
à la figure font supposer uu assassi­
nat.

li 1er. continuant 
l’nprés-mldi.

- Le vapeur “ Sartnatiuu.” de la li­
gne Allan, est arrivé de Montréal ft 
5.3U heures, p. m.. hier, et il u couti 
nué pour Liverpool.

JUUtCLURE

Soa Honneur le juge-Andrews a rendu 
jugement ce matin daus lu cause «le Lock- 
tenhein et al v» T. Hamtd et uf, condam­
nant ces derniers ft payer $1^14.78 avec 
intérêts et dépens.

—La vacaucc jadiciaire comnieuce le 
1er juillet pour ee terminer h) 10 septem­
bre. Durant la vacance il y aura tou­
jours un juge en chambre pour l’expédi­
tion de» utlaires pressai!tes.

EXERCICES MILITAIRES
Les exercice» annuel» des volontaires 

sont commencés depuis mardi soir au 
camp de St-Joseph «lo Lévis. Environ 
1200 homme» y prendront part.

Tout avait été préparé Bamedi par Ju 
batterie B.

Voici l’effectif complet du camp :
Batterie «le cauipagne B, 3 oriieiers et 

| 40 homines ; Artillerie de garnison, 1 
! officier et 5ü homme» j 1ère Batterie «Je 
! caoipagne de Québec, 7 officier et 73 

hommes ; 23o bataillon de Boauce, 15 orti- 
i ciere et 168 houiuics ; 6le bataillon de 

Montmugny, 25 officiers et 252 hommes ;

«i
«•

41
04

CLOCHES New Dcp. 
Couputaple No 7 . 15c.

•' doutée •* 9*^ 25c. 
Electrique *' 1U . 50c. 

44 44 9 . GOc.
iy.
6 31.00 

Ciment “Eclipse. 4
1 oz. ciouichuac . . 05c. 
1 chopinc(canifctre) 35c. 
2o«. (bouteille) . . 15c. 
X{ chopiue .... 25c. 
1 chopiue................ S 5c.

CYCLOMETRES.
VeetJcr..................31.25
TreuttJi....................1.00
Graphite . . . 5c. A 10c.

LANTERNES.
‘•Search-Ucht44. .
“iJa/iler” ....
44Enflish*4 ....
Huile, meilleure .
Pompes (A pied) .
Fixe pieds, der­
rière mede . . .

Clé t>m éricaine 
Aie n key wrench, 
meilleure qualité.

Pompes................
Montre avec Mta- 

« hem en t pour 
fixer sur bicycle .

34.25 
2 00 
75c. 
10c. 

SI 00

25c.

Mc.
25c.

SI 50

A 8TE-

— Lu vapeur “ Luke,Ontario.” capt. ! 85e bataillon de Rimouski et Témiscouuta, 
Campbell, arrivé «lu Montréal ft 5..30 32 officier» et 336 homme», 
heures, p. ui.. n e«mtiûUé inmiédiuU*- • j x ST-JEAN-BAITISTE 
nient pour Liverpool. j MA RHO

—Le vapeur ” Anueuiu.” eapL Mo- ! 
gin, do Hambourg via Anvers, avec ^
KiO passagers et une cai*galsou géné- 1 Marie, su prépare ft fêter avec éedat 
raie <*st arrivé duns notre port, hier la fête nationale, dimanche, le 27 cou-

jï 10<?c d’©3compto sera nccordè r.ur cca 2^
7>• Prix pour Ica commande* de 6 ou plus 27 
T*! d’aucun de ces objets. 3*
^ Kcjelis aeafo oa do 2nd» r.sin n tro» le» pr.x. 2;
;2 W. H. FLIGG, £
£ 1740 Notre-Dome, Montréal. 3:
;3 CowncarowoANCC notucim. 3*
;S Wons tou» r«nterror.s totr» «rçent moin» Us irais 3; 

d* t!*nS!>ort. si t«mg n’ptet rs» satisfait vos arhaU. 5-

A VENDRE
ÜN JiON-CUEVAL. UN PILVIÎTON ET UN 

(IkidtOiQo («Jo>-â?dof ), u rescue neuf, à 
Ten«lre ù bon marché. T^adrofeer à

A.A. FOISY, 
557-269. rue St-Jo.'eph.8 juiu—o

TEP.KE A VËXmtE

ACHARLESBOURK. PRÈj DE I/EOUSE. 
une terro so C arpenta eu sunerflclo 

J.a ÎSOC lOté ÎSt-.lean-Baptlste, (le Ste- ! en rurfait orJrç, nvQo.crnniw, phmicura autres

soir, loiR-huJit au brise-lûmes.
—L<«( vapeur " Cyutlihtu^,” venant 

de Manchester, est arrivé dans notre 
port, hier, et 11 est entré dan» le bas­
sin Louise pour prendre son charge­
ment* %

—Le yacht '* Magie.” appartenant ft 
M. A. M. Tlioiiwon, T4 d’OttaWiL
t»st arrivé Ici, hier, en route pour le 
bas du fleuve.

TEMOIGNAGE DESTIME

I.es employés de la compagnie de la 
traverse ont présenté. Jeudi, ft leur 
gérant, M. James Futtou. un superbe 
cadeau, eu témoignage de leurs sen­
timents ft son égard. Le cadeau con­
siste eu uu vase grec ou argent monté 
sur ébène. Sur un côté des vases est 
gravé un dessin représentant le va­
peur “ IMlot,” faisant la traversée eu-

rant. Dimanche matin, des trains spé­
ciaux sur la ligne du Québec-Central, 
laisseront Lévis, Thotford Mines et 
St-Franquls pour converger vers Ste- 
Marle.

U y aura messe solennelle, proces­
sion et bouquet de charité, le noir.

Tard dans la soirée, les train» sus­
mentionnés reconduiront les visiteurs- 
il destination.

bdtùseK. ÀU'M : un rnasuinque wr^or. 
a'ndrci«or<ia

,, . . ,, No. 150, ruo St-Prançola.
11 Ju»n-3i SainUltoch. Québoc.

Boulot.
fille.

NAI^AACE
> matin, Mme DrJ^E» Baoltot, une

Adam’s Ginger Beer,
RECETTE

Extrait do GiocerBoor Adam.'Uno bouteille
vast Plei fchmana...... ..Uno dlmicalotto
Suer»,...,................................. Deux 1 irresire Québec et Lévis, et. sur l’autre, le

portrait de la rolll^ Victoria avec ht 1 Crème de tartre....................... Undemionco
date 1S97. Co riche cadeau qui a coûté Eau tiède..................................Doux gallons
plus de $100, était accompagné dune Faites dissoudro le «ucro. laoréme do tarcreot
sii!it‘rbu adresse QUI a été lue par M. la veoet dnm de Fo*u, et ulors ajoutezFexrr*1t,
t?» * iiA,,«rtaU« i*..., 4i4w iffus vieux cm- W1** nwqu’ft oe quo le tout »oit bien mélangé. K. Bourassa, 1 UU des plus mux cm «embouteille*Immédiatement dans de forte*
plp.vétt de la compagnie. bouteilles OU oruehes, en attachent rolide-

M Patton a répondu eu anglais et 1 nient le ipueheê. Plues loi bomolllee dam un 
* i ... ..wvw.iunt ma «iniktnvért «ndroff ooau«x.t»end'\nt quelao^s heures jusqu'àen frangoia remet cia Ut les cmpiOJéa ce «lue la fermêutntim soit •ottsante.etTOotun-

cle leur estime et les assurant que <?e le* cniuitc dam uue care ou tout autre endroit
témoleuftce resterait comme l'un: des fr<îJ.d* A .I» ihuisuu^ ........ .. ! Si oes direction# «ont itriotement obiorvéo*.
plus touchants pnlsqu 11 lui rappelle- ot si vous rmplort* Je yetst do Kleisohinann, 
ralt ft la fols ses rapports avec le per- I voua aurox certainement uo breurxco délicieux, 
sonnel de la compagnie et Puti des :ûouCMaxctrafraloUi,,‘ant4 
plus grands événements du siècle, le 
règne de Sa Majesté la reine ,Victoria.

13 mal—in- J-f, Cil AS GYDE. Agent* 
Montréal*

A Louer Immédiatement
AU ^*°- **4» tuo Stc*

vy rninlllc, Haute-Villej contonmit lix clinin- 
broa a oouchcr et snllo do bain, en tout onze 
npuartomentr. nctitelieuoni occuué nor M lo 
magistrat IL 1*. Val lé®.

S ad terror «K. Louis Ponlln, uinrchaBd-érl- 
oier, march»' b inlay, ou surloa lioux.ft M. R. P, 
Vallée.

Yacht "MaffiGtrat'' à Vendre

M-R-B. P.VALLÊB offre.,on yacht on vonto. 
• wArchour. dÿ lu cdto nord.
mer.t complet et on "bon ordre. Viaibloau <icat Ktrouao. *

». . , „ IL P. VALLEE.
* la jv No. 34.ruoSto-Pamllle, Québec

MAWÎCFUTURE OE

MESS FH8TSïMfBIQDES
E. LAIHY

43, rue de Colombes, ft COURBEVOIE 
—----------  près PARIS------------

PIP1BBS-LAHY “ a^afZZn-tn
PÂPIEHS-LAMY au phorbon A d«transportl ni umUI UBBll en tontCA nnanccii et eupecee.

0* trouvtrs des OaUlogoes me instruction de tous 
1st papiers suspammes, au bureau du journal.

Cêi Paphrt so rihdentaussi chei 
towrnissturs de produits photo£ratas principaux 

er*r±içu*i.

7j)ACinQU£
‘fCanadien

FETE 
de fa Confederation
Des Billets da retour do Premiere 
olasso s or ont âmls an........................

PRIX D’UN SIMPLE BILLET
LKS 30 JUS ET 1er JUILLET 189?

Valides pour revenir Inbfant In dcatiuation 
par plus tard que lo 2 Juillet 18'.»7,ct pour lea 
xuétnu «lûtes, su

l’nx d'un Simple Billet et un Tiers
Valides pour revenir laisnaut fia destinstlos 

pas plus tard que lo 5 Juillet.

J.e train qui part de «Québec le dlmoncho matin 
à «».00 heures i:’arrête pas aux étalions intermé­
diaire?.

Poor unîtes autres informations, s'adresser au 
surintendant.

W. R. RUSSELL, IL J. LE KM E R.
Surintendant. President.

26 mai 1S97—

Pour toutes Informations, pamphlet*, char* 
palais et dortoir*, «’adresser ft

Ü12011UK DUNCAN,
Telftp. 0ft. Acont dos passagers.

Haro au dos Billots ot do Télégraphia, 
HUB BDADÊ

Vi8»ù~vi9 le Bureau de Poste
et à la Gare du Palais»

23 juin-

CHEMIN DE FER

QUEBEC - CENTRAL
TAUX SPECIAUX

--------POUR LA---------

Fête de la Confédération
BILLETS ALLER ET RETOUR

Prix (Tun Billet de Première Clans
Bon pour partir les 30 Juin et 1er Juillet.
Bon pour rereuir jusqu’au 2 J utile:.

Au prix d’un Billot ot un Tiers do 
Première Classo

Bou pour partir les 30Juin «t 1er Juillet.
Bon pour revenir jusqu’au 5 Juillet.

Tous les trains circulent toua loi ioura, lei ii- 
manette? excepté*.

Raccordement ft llarlakt Je. du train Kxoross 
avec l’Express local «ie l'lutereolontal «io Daî- 
hou vie.

L’express laissant Qu6i>et ie snino ii io rendra 
ruinaient qu’à Springtield icùitnancuo inaun. 
Chars Pullman aitticuês à l’Express sans cuan-

ceiuent de Quebec a âpriiiefteld, s» raccordant 
u Sherbrooke arec les Pull(nan ulrçctemont 
i.nur Boston. Cbiir* dortoirs «ttreetumont sur 
l’Kxpross de Québeo ft Bouon.

Pour autres l ufor mat ions s’udrcsfer aux agents 
dç Ju compitgum ot ft M. K. AL SiocIquc.J'L rue 
St-Louië, Québec. J
I RAN LG RII N DT* J. II. w A l/c 11,

tsurunt-genéral. Agent gôa. «les pxs* 
24 juin ISO:

CnemiH de far Interoolomal
Le o: APRES LUNDI. LIÏ 1S OCTpBKB 

13»*6. lettrlln* eirouléront toi* Tes Jour* 
IDIuiMnohe exoeptéJ.ooaniOO Suit:
LES TRAINS QUITTERONT LEVIS

Accommodât!od pour llirlèro-du- Loup
I CamnbeihoD t.DO

Express «iirect pour St-Jean. Halifax et
tl&tfr 14.90

Accommodation pour Ritiero-du-Loup... IT.uO
RESTRAINS A R RI VERON T A LEVIS

Accommodation de la Rirlôro-du-I-oup.. 
Accommodation «ie Campbetltou et de la 

Kirière-dn-I/Oup ......
Express ue la Rirlère-du-Loun .......
Exprès* direct de St-Jean. Halifax et 

Svdncr (I>im:iucneexouoté)..................

5.40

U.00
12*20

12.20
Le? chars «le l’intorcolonlal sont c/iauffés a la 

▼npeur de la locomotive et entre Halifax. Moût- 
reai.Tiu Levis, sont éclair»*»; par l’oleetricité.

Tous ie? trains circulent d’apres lo tomps du 
•‘Eustern Standard-” ,

Le? billets et toutes informations sur la voie, 
taux de fret ot passagers seront donués sur de- 
tuunuo ou s'adressant à

d. r. McDonald,
Agent «ie lu Cité «lo Cuite *,

4S», ruo baUiou«U-,Qu i jOS 
D- POTTING BU* Gérantôaér.il.

Burenuâu cuetnin dofe g 
ftioccton. >.-£„> ootooroM44A.

CHANGEH5ÇENT D’HORAISE 
COIIBSCAST C0SDL LE 14 JDH 1897.
Luie-ant Lévis à 7 lO.o. rn. -4 25.—et 8 30 p. in.

ot 11 .'iô p. tn. les Samedi».
Ar. à Mont*lui ft 1 35*p. ni., 9 25 p. tn,,m. 
Arr, ft Toronto ft 7 10 a. m. ot 6 50 p. m.Â*ctCua* 

cago ft i)“10 p. n.
Ar. ft Portia . »; . 6 49 a. m.

Lais. Montrai ft 7 50in. m., A, 00. et 11J5 p. m. 
Arr. ft Québec a I 10 p. m., lü 40 p. m.,7 60a. m.

Feto de la-Confederation, 1er Juillet
Billet? aller et retour au

PRIX D'UN SIMPLE PASSAGE
Entre toute? les stations et raccorde moûts en 

Canada, le.30.Juin et 1er Juillet.
Bons pour revenir laissant la destination put 

plu? turd quo Venàrodl, 2 Juillet.
Prix d’un Billot ot un Tlor»

Bons pour purtir le 60 Juin et 1er Juillet. 1m>oj 
pour revenir. Lundi, 5 Juillet 1S97.

Pour billets, chars Pulltr.nn et dor.oir, infor­
mations générales.d’iulroüscr nu

BUREAU DES BILLETS,
(Voisin «lu Burouu do Posto)

Oc«u
• iïonveau Rarean de la Itasse-Ville.

Dôbarcadoro do la Traveno, 
il juin Ü97. Ruo Daïlioual®

w* à
Compagnie de Navigation 

Kichelicu .et Ontario

LIGNE DE MONTREAL

UN BATEAU LAISSERA QUEBEC POUR 
Montréal tous les jours ( e dimaneho ex­

cepté) ft 5.30 P. Al., faisant cscalo ft Batlsean, 
Truis-Rivièrus et üorel.

Ponr la oommodité dos lumilîes qui revlcn- 
drant dfo la oampagno, un stouiuor partira do la 
Rivtftro du Loup et def nôtre? porte Ici 24 er 31 
noftt, et 7 tt H reptcfiltro, arrivant à Qttéboo 
pour la connection avec lo bateau pour Mon­
tréal.

Service de Dimanche

Un itouiner laissera Québec et Montréal *ei- 
pcctivomont ft 3 heures p. m. Do* billets seront 
vomits pour lo vojrnito dérotour au prixa'uu, 
s«sul ptissugc, partant lo Sntucdi pour retour*-: 
lier par lu même batoau, laissant Montréal A 
3h«rurci dimanche l’aorèâ-tuidi,

D«w billets seront aussi vendus 1» Samedi et lo 
Dimanoho nu-prix d’au soul pafsniro.de Québeo 
ftTrois-RîViOros et reqourlo Dltnunohe.■ _ . s

LIGNE DE TORONTO
Coauueuçantdo 31 Mal. des stenmors feront le 

servico trois fols par semninu «le Montréal, et 
du 14 Juin tous les Jours (excepté le Dimanche) 
laisseront Montréal pour Toronto ft 10 b. A. M.

ROUTE DU SAGUENAY
Le et après 1© It Juin nu 17 Juillet Inclusive­

ment, lesstentnor* *’ CANADA ” et 44 SAOTK- 
N A Y *’ partiront lei Mardis, Morcrtdi, Ven­
dredi? et Samedi?, et ai*»è« »o W Juillet,tous le*

--1 Ao4t

<S*J.h. lS97. *" U‘ “rJUîûD^l.


